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Partie 1	 Contexte

Remarques préliminaires

Le tourisme hivernal joue un rôle économique important dans 
notre pays. Il est donc logique que l’on se préoccupe de l’inté-
rêt porté par la population suisse aux sports de neige. Les tou-
ristes indigènes représentent une forte proportion de la clientèle 
des stations de sports d’hiver et des remontées mécaniques. Or, 
l’intérêt pour les sports de neige tend aujourd’hui à décliner, sur-
tout au sein de la jeune génération. Des études ont montré que le 
nombre d’enfants et de jeunes pratiquant le ski ou le snowboard 
avait diminué de 5 % ces dernières années. Et force est de consta-
ter aussi que les écoles organisent de moins en moins de camps 
de sports de neige. Cette évolution est tout sauf positive pour 
l’avenir du tourisme hivernal suisse.

Les causes de ce désintérêt sont multiples et des organisations du 
secteur tant privé que public s’interrogent actuellement sur les 
stratégies à adopter pour ramener les enfants et les jeunes sur 
les pistes. De nombreuses mesures et de nombreux projets ont 
déjà été examinés, initiés et mis en œuvre. Mais tous ont jusqu’ici 
péché par manque de coordination. La présente initiative vise 
donc à poser les jalons d’une action coordonnée.

Initiative des Remontées  
	 Mécaniques Suisses

Vu cette situation préoccupante, l’association faîtière Remontées 
Mécaniques Suisses et la Fédération suisse du tourisme ont lancé 
une offensive en faveur des sports de neige pour les jeunes et 
présenté en mars 2013 un état des lieux ainsi que des revendi-
cations politiques. La brochure1 publiée par leurs soins témoigne 
clairement du recul constaté chez les jeunes pratiquants et de 
la fonte des recettes de transport des remontées mécaniques. 
Au vu de l’importance que ce secteur et les autres branches du 
tourisme hivernal (restauration et hôtellerie, écoles de sports de 
neige, magasins de sport, etc.) revêtent pour les régions périphé-
riques suisses, les deux organisations estiment qu’il est urgent de 
prendre des mesures. 

Elles ont par conséquent inventorié aussi les mesures qui per-
mettraient de mieux travailler sur le marché intérieur. Ces me-
sures sont pour une part inhérentes à la branche. Mais elles visent 
aussi et surtout la Confédération, les cantons et les communes. 
A  l’échelon fédéral, une motion2 en ce sens a été déposée le 
21 juin 2013. Elle n’a pas encore été traitée par les Chambres.

1	�http://www.seilbahnen.org/fr/La-branche/Campagnes-partenaires/
Offensive-Sports-de-neige

2	�Motion 13.3616 de Bumann; Lancer et réaliser une offensive en faveur 
des sports de neige (http://www.parlament.ch/f/suche/Pages/geschaefte.
aspx?gesch_id=20133616)

Pour faire avancer le processus politique, les principaux milieux 
concernés (Fédération suisse du tourisme, Remontées Méca-
niques Suisses, Swiss Ski, Swiss Snowsports, secrétariat d’Etat à 
l’économie SECO et Office fédéral du sport OFSPO) ont décidé 
de s’associer au plus grand nombre possible d’acteurs intéressés 
pour formuler des objectifs communs et identifier les mesures à 
prendre pour mener une action coordonnée.

Sont considérés comme autres acteurs clés dans ce contexte les 
écoles, le corps enseignant, les entreprises de restauration et 
d’hébergement, les représentants d’autres activités de sports 
d’hiver et les prestataires de transport (CFF et chemins de fer 
privés ainsi que CarPostal et les entreprises de cars privées).

Dialogue avec les acteurs

D’entente avec les principales organisations citées au point 2, 
l’OFSPO s’est déclaré disposé à organiser deux ateliers à Macolin 
avec tous les acteurs intéressés. But de l’opération: dresser un 
bilan détaillé de la situation et, sur cette base, définir une ligne 
d’action ainsi que des mesures ciblées. En amont de ces ateliers, 
les participants ont été invités à déposer les projets d’encoura-
gement des sports de neige dont ils disposeraient déjà. Au final, 
plus de 50 projets ont été collectés (Recueil des projets déposés3).

Dans le cadre du premier atelier, qui a eu lieu les 29 et 30 octobre 
2013, un état des lieux a été dressé sur la base d’une série d’expo-
sés. Ensuite, près de 100 participants ont débattu de 5 thèses4 dans 
des groupes de travail. Les thèses 1 à 4 ont permis de s’entendre 
sur la donne de départ et la cinquième de tenter de déterminer les 
facteurs de réussite pour les différents publics cibles.

Au terme du premier atelier, les participants ont décidé d’un 
commun accord de confier à un comité de pilotage, composé de 
représentants de la Fédération suisse du tourisme, des Remon-
tées Mécaniques Suisses, de Swiss Snowsports, de Swiss Ski, de 
l’Association faîtière des enseignants et des enseignants suisses, 
du SECO et de l’OFSPO, le soin d’assurer le suivi des travaux et 
de préparer le deuxième atelier. Ce comité de pilotage a élaboré 
cinq propositions5 en vue du second atelier.

Lors du second atelier, qui a eu lieu les 27 et 28 janvier 2014, 
les discussions ont été menées sur la base des propositions for-
mulées. Cet atelier avait pout but de définir une ligne d’action 
commune et des mesures ainsi que de fixer la suite des opéra-
tions. Les participants ont décidé d’inclure des représentants de 
la branche des articles de sport et de l’Association suisse des ser-
vices du sport au comité de pilotage et de publier un communi-
qué de presse6. 

3	�http://www.baspo.admin.ch/internet/baspo/fr/home/aktuell/dossiers/schneesport-
initiative/dokumentation.html

4	Voir annexe.
5	Voir le résumé des discussions au chiffre 7 et dans l’annexe.
6	�http://www.baspo.admin.ch/internet/baspo/fr/home/aktuell/medieninformatio-
nen/medieninfo.51822.nsb.html 1

Teil 1 	Ausgangslage

1.	 Vorbemerkungen

Die wirtschaftliche Bedeutung des Wintertourismus in unserem 
Land ist hoch. Es ist naheliegend, dass auch das Interesse der ein-
heimischen Bevölkerung am Schneesport von grosser Relevanz 
ist. Einheimische Gäste machen einen wichtigen Anteil am Gäste
aufkommen der Tourismusdestinationen und Bergbahnen aus. 
Das Interesse am Schneesport nimmt jedoch vor allem bei der 
jüngeren Generation tendenziell ab. Untersuchungen haben ge-
zeigt, dass in den letzten Jahren fünf Prozent weniger Kinder und 
Jugendliche Ski oder Snowboard fahren. Auch führen Schulen 
immer weniger Schneesportlager durch. Diese Entwicklung ist im 
Hinblick auf die Zukunft des Wintertourismus der Schweiz be-
denklich. 

Die Ursachen für diese Entwicklung sind vielfältig und es beschäf-
tigen sich aktuell sowohl private als auch öffentlich-rechtliche 
Organisationen mit der Frage, wie man Kinder und Jugendliche 
dazu bringt, wieder vermehrt Schneesportarten zu betreiben. 
Zahlreiche Massnahmen und Projekte wurden bereits diskutiert, 
initiiert und umgesetzt. Was bezüglich all dieser Bestrebungen 
aber bisher fehlte, ist eine koordinierte Vorgehensweise. Die vor-
liegende Initiative soll den Ausgangspunkt für ein koordiniertes 
Vorgehen darstellen.

2.	 �Initiative des Seilbahnenverbandes 
Schweiz

Seilbahnen Schweiz und der Schweizer Tourismus-Verband 
haben in diesem Zusammenhang eine Schneesportoffensive für 
Jugendliche gestartet und im März 2013 eine Auslegeordnung 
präsentiert sowie politische Forderungen gestellt. Die Broschüre1 
der beiden Akteure legt eindrücklich dar, dass ein Rückgang bei 
den Jugendlichen festzustellen und die Verkehrserträge der Seil-
bahnen schmelzen. In Anbetracht der touristischen Bedeutung 
der Seilbahnen und weiterer Teilbranchen des Tourismus (u. a. 
Unterkunfts- und Restaurationsbetriebe, Schneesportschulen 
sowie Sportgeschäfte) in peripheren Regionen der Schweiz, ist 
nach Ansicht der beiden Akteure dringender Handlungsbedarf 
gegeben. 

Die beiden Akteure haben denn auch verschiedene Massnahmen 
identifiziert, um den Inlandmarkt besser zu bearbeiten. Diese 
Massnahmen zielen zum Teil auf die Branche selbst. Überwie-
gend werden aber Bund, Kantone und Gemeinden angespro-
chen. Auf Ebene Bund wurde am 21. Juni 2013 eine entspre-
chende Motion2 eingereicht. Diese muss von den Räten noch 
behandelt werden. 

1	�http://www.seilbahnen.org/de/Branche/Kampagnen-mit-Partnern/
Schneesportoffensive

2�	�Motion 13.3616 de Bumann; Lancierung und Umsetzung einer 
Schneesportinitiative (http://www.parlament.ch/d/suche/seiten/geschaefte.
aspx?gesch_id=20133616)

Um dem politischen Prozess ein Stück weit bereits vorzugreifen, 
haben die hauptsächlich betroffenen Kreise (Schweizer Touris-
musverband, Seilbahnen Schweiz, Swiss Ski, Swiss Snowsports, 
Staatssekretariat für Wirtschaft seco, Bundesamt für Sport BASPO) 
beschlossen, dass unter Einbezug möglichst vieler Stakeholdern ge-
meinsame Zielsetzungen formuliert und entsprechende Massnah-
men für ein koordiniertes Vorgehen identifiziert werden sollten. Als 
weitere zentrale Stakeholder wurden identifiziert: Schulen, Lehr-
kräfte, Beherbergungs- und Restaurationsbetriebe, Vertreter wei-
terer Wintersportaktivitäten und Transportdienstleister (SBB und 
Privatbahnen sowie Postauto und private Busunternehmungen).

3.	 Dialog mit Stakeholdern

In Absprache mit den unter Ziffer 2 erwähnten hauptbetroffenen 
Kreisen hat sich das BASPO bereit erklärt, in Magglingen zwei Work-
shops mit allen interessierten Stakeholdern zu organisieren. Diese 
Workshops dienten dazu, eine umfassende Auslegeordnung zu er-
stellen und gestützt darauf eine gemeinsame Stossrichtung festzu-
legen sowie Massnahmen zur Umsetzung zu definieren. Im Vorfeld 
des Workshops konnten die Teilnehmenden bestehende Projekte 
zur Förderung des Schneesports einreichen. Dabei gingen insgesamt 
über 50 Projekte ein (Sammlung der eingegangenen Projekte3). 

Im Rahmen des Workshop  I vom 29./30. Oktober 2013 wurde 
in verschiedenen Referaten eine Auslegeordnung erstellt. Im An-
schluss daran diskutierten die knapp 100 Teilnehmerinnen und 
Teilnehmern in verschiedenen Arbeitsgruppen fünf Thesen4. 
Mit den Thesen 1 bis 4 wurde eine gemeinsam akzeptierte Aus-
gangslage abgesteckt. Im Rahmen der These 5 wurde versucht, 
Erfolgsfaktoren für die verschiedenen Settings zu definieren. Zum 
Abschluss des Workshop  I hatten sich die Teilnehmenden damit 
einverstanden erklärt, dass ein Steuerungsausschuss bestehend 
aus Vertreterinnen und Vertretern von Schweizer Tourismusver-
band, Seilbahnen Schweiz, Swiss Snowsports, Swiss Ski, Lehrerin-
nen und Lehrer Schweiz, Kantonen, seco und BASPO eingesetzt 
wird, der die Arbeiten begleitet und inhaltlich den 2. Workshop II 
vorbereitet. Dieser Steuerungsausschuss hat zu Handen des Work-
shop II insgesamt fünf Festlegungen5 verabschiedet.

Am Workshop II vom 27./28. Januar 2014 erfolgten die Diskus
sionen entlang den vorgegebenen Festlegungen. Ziel des Work-
shops bestand darin, gemeinsame Stossrichtungen und Mass-
nahmen zu identifizieren und das weitere Vorgehen festzulegen. 
Die Teilnehmenden beschlossen, den Steuerungsausschuss mit 
einer Vertretung der Sportartikelbranche und der Arbeitsgemein-
schaft Schweizerischer Sportämter zu ergänzen und eine Medien
mitteilung6 zu verabschieden. 

3	�http://www.baspo.admin.ch/internet/baspo/de/home/aktuell/dossiers/schneesport-
initiative/dokumentation.html

4	�Vgl. Anhang.
5	�Vgl. die Zusammenfassung der Diskussionen unter Ziffer 7 und den Anhang mit 
dem Wortlaut der Festlegungen.

6	�http://www.baspo.admin.ch/internet/baspo/de/home/aktuell/medieninformatio-
nen/medieninfo.51822.nsb.html

http://www.baspo.admin.ch/internet/baspo/de/home/aktuell/medieninformationen/medieninfo.51822.nsb.html
http://www.baspo.admin.ch/internet/baspo/de/home/aktuell/medieninformationen/medieninfo.51822.nsb.html
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�Activités d’encouragement 
actuelles

GI Neige
Remontées Mécaniques Suisses, Swiss-Ski, Swiss Snowsports, la 
Fédération suisse du tourisme, Suisse tourisme et l’OFSPO ont 
fondé le GI Neige il y a 10 ans dans le but d’encourager les sports 
de neige à long terme. Les travaux du GI Neige reposent sur des 
idées et des projets élaborés en commun par des représentants 
des prestataires et des bénéficiaires des prestations dans le cadre 
d’une table ronde. Ces projets ont été soutenus par ces deux 
types d’acteurs tant au niveau de leur conception que de leur 
financement. Les projets du GI Neige ont bénéficié de subven-
tions du seco (dans le cadre du programme d’encouragement 
Innotour) et de l’OFSPO. Les rencontres régulières dans le cadre 
du GI Neige ont permis l’éclosion de bonnes idées et de succès 
ponctuels, mais ceux-ci n’ont jamais eu la portée nationale et 
le soutien désirés. Il est prévu de poursuivre ces échanges réci-
proques dans le cadre du GI Neige.

Activités d’encouragement de la Confédération
Les activités d’encouragement déployées à l’enseigne de J+S re-
posent sur trois piliers: la formation, le prêt de matériel et les 
subventions. En ce qui concerne la formation, on recense actuel-
lement quelque 33 000 moniteurs J+S Ski, Snowboard et Ski de 
fond ou Saut à skis. Chaque année, presque tous encadrent plus 
de 90 000 jeunes dans le cadre de plus de 2000 camps d’hiver 
annoncés à J+S ou des entraînements réguliers proposés par les 
clubs ou les fédérations. Ces chiffres ne reflètent pas forcément 
la réalité au niveau des écoles, des communes ou des cantons 
étant donné qu’ils ne tiennent pas compte des camps qui sont 
organisés sans être annoncés à J+S. Le nombre exact de camps 
n’est pas connu.

En ce qui concerne le prêt de matériel, l’offre ne porte actuelle-
ment que sur le ski nordique: 300 paires de skis de fond sont ainsi 
stockées à Thoune pour les cours et les camps J+S.

J+S soutient la formation et le perfectionnement des moniteurs et 
des experts J+S. Des manuels et des brochures sont utilisés dans 
le cadre de la formation dans les sports J+S. Dans les sports de 
neige, la partie spécifique de cette documentation est constituée 
des supports didactiques officiels de Swiss Snowsports (intégrés 
dans le manuel), ceux-là mêmes qu’on utilise dans la formation 
des professeurs de sport de neige.

Origines du déclin  
	 des sports de neige

Les questions sur l’ampleur effective du recul du nombre7 de 
jeunes skieurs et snowboardeurs ainsi que les raisons précises à 
l’origine de cette érosion n’ont pas été scientifiquement appro
fondies. Mais il s’agit sans conteste d’un phénomène multifac-
toriel. On pourrait dresser une longue liste des facteurs qui ont 
vraisemblablement contribué à cette régression. Au cours de 
l’année à venir, des études approfondies vont être menées, qui se 
focaliseront sur les facteurs à l’origine de la diminution des camps 
organisés par les écoles.

Plusieurs des conférenciers qui sont intervenus lors du premier 
atelier ont parlé des raisons qui pourraient expliquer ce phéno-
mène. La liste suivante, classée en fonction des facteurs majeurs, 
n’est ni exhaustive ni pondérée:

Familles
•	Aux niveaux individuel et familial, on constate qu’il y a 

aujourd’hui plus d’offres de vacances à la plage que d’offre 
de  vacances à la neige. En plus, prendre l’avion pour aller 
passer une semaine au chaud coûte désormais moins cher 
que  d’aller à la montagne.

•	Les moyens dont disposent les familles ne leur permettent 
souvent pas de pratiquer ce type de sports, relativement 
chers.

•	De nombreuses familles de migrants n’ont aucune affinité 
avec les sports de neige.

•	Les enfants et les jeunes préfèrent leurs gadgets électroniques 
aux offres de sports de neige.

Ecoles
•	Les écoles organisent de moins en moins de camps de sports 

de neige. Les camps scolaires ont désormais lieu soit en été, 
soit en automne.

•	Les enseignants sont plus réticents à assumer la responsabilité 
d’un camp, et ce pour diverses raisons: 
– Les exigences des parents envers l’école se sont renforcées. 
– �La responsabilité des enseignants est plus vite mise  

en cause.
	 – �Les camps nécessitent un engagement 24 heures sur 24  

qui ne rapporte quasiment plus rien.
	 – �Si toute l’école ne part pas en même temps en camp, il est 

difficile de s’organiser, surtout si les enseignants travaillent  
à temps partiel.

	 – �Le programme d’enseignement ne permet plus de sacrifier 
des heures au profit d’un camp de sports de neige.

•	La responsabilité des enseignants n’a pas changé par rapport 
à  avant. Mais la tendance veut qu’aujourd’hui les  parents 
et  plus globalement les gens cherchent tout de suite à  désigner 
un coupable en cas d’accident. Cette tendance insécurise et fait 
que les enseignants sont de moins en moins prêts à  prendre les 
élèves en charge en dehors des leçons obligatoires.

7	Selon l’étude des RMS, les premiers passages sont en diminution.

Partie 2 	 Bases
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1.	 Bisherige Förderaktivitäten 

IG Schnee
Seilbahnen Schweiz, Swiss-Ski, Swiss Snowsports, der Schweize
rische Tourismusverband, Schweiz Tourismus und das BASPO 
gründeten vor gut zehn Jahren die IG Schnee, die das Ziel hatte, 
eine nachhaltige Schneesportförderung zu betreiben. Grundlage 
für die Arbeiten der IG Schnee bildeten Ideen und Projekte, die 
an einem runden Tisch mit Vertretern sowohl der Angebots- wie 
auch der Nachfrageseite gemeinsam erarbeitet wurden. Die Pro-
jekte wurden gegenseitig ideell und teilweise auch finanziell un-
terstützt. «IG-Schnee-Projekte» erhielten zum Teil Beiträge des 
seco aus dem Fördertopf INNOTOUR und des BASPO. Die bis 
heute regelmässigen Treffen im Rahmen der IG Schnee brachten 
immer wieder gute Ideen und punktuelle Erfolge mit sich aber 
nicht den gewünschten, breit abgestützten und national wirk-
samen Erfolg. Der gegenseitige Austausch im Rahmen der IG 
Schnee ist auch in Zukunft vorgesehen.

Förderaktivitäten des Bundes
Die Förderaktivitäten im Rahmen von J+S stützen sich grundsätz-
lich auf drei Säulen: Ausbildung, Leihmaterial und Beiträge. Im 
Rahmen der Ausbildung sind aktuell rund 33 000 Personen als 
J+S-Leiterinnen und -Leiter in den Sportarten Skifahren, Snow-
board und Skilanglauf oder Skispringen anerkannt. Fast alle be-
gleiten jährlich über 90 000 Jugendliche innerhalb von mehr als 
2000 in J+S angemeldeten Winter-Lagern oder innerhalb von 
Vereinen bzw. Verbänden in regelmässig stattfindenden Trai-
nings. Die von J+S vorliegenden Zahlen bilden aber nicht zwin-
gend das effektive Bild der durchgeführten Schneesportlager 
durch Schulen, Gemeinden oder Kantone ab. Es finden auch 
Schneesportlager statt, die nicht bei J+S gemeldet und damit 
auch nicht erfasst sind. Die genaue Anzahl der Lager ist nicht 
bekannt.

Ein Leihmaterial-Angebot besteht im Schneesport aktuell nur im 
nordischen Bereich: 300 Langlaufsskisets stehen in Thun für die 
J+S-Kurse und Lager bereit.

Jugend+Sport unterstützt die Aus- und Weiterbildung von J+S-
Experten und -Leitern. Für die Ausbildung in allen J+S-Sportarten 
werden Grundlagen-Lehrmittel und Modulbroschüren zur Verfü-
gung gestellt. In den Schneesportarten wird der sportartspezi
fische Teil des Grundlagen-Lehrmittels mit den (ins Handbuch-Set 
integrierten) offiziellen Lehrmittel von Swiss Snowsports, die 
auch für die Schneesportlehrerausbildung eingesetzt werden, 
abgedeckt. 

2.	 Gründe für den Rückgang  
	 im Schneesportbereich

Die Fragen über den effektiven Umfang des Rückgangs7 an 
schneesporttreibenden Kinder und Jugendlichen sowie die nähe-
ren Gründe für einen solchen Rückgang wurden wissenschaftlich 
nicht vertieft abgeklärt. Es handelt sich aber zweifelsohne um 
ein Multifaktorenphänom. Zahlreiche Einflussfaktoren lassen sich 
aufführen, die vermutlich alle ihren Beitrag zum Rückgang leis-
ten. Im Verlauf des kommenden Jahres sind vertiefende Studien 
geplant, die sich näher mit den Einflussfaktoren im Bereich von 
Schullagern befassen werden.

In verschiedenen Beiträgen anlässlich des ersten Workshops wur-
den mögliche Gründe aufgeführt. Die folgende Liste, gruppiert 
nach Hauptfaktoren, ist nicht abschliessend und nicht gewichtet:

Familien
•	Auf der individuellen Ebene bzw. auf Ebene der Familien lässt 

sich feststellen, dass heute wesentlich mehr Angebote an 
schneesportfernen Ferien zur Verfügung stehen. Im Winter 
eine Woche in die Wärme zu fliegen ist zudem oft günstiger, 
als Schneesport zu treiben.

•	Das frei verfügbare Geld von Familien reicht oft nicht, um sich 
den verhältnismässig teuren Schneesport leisten zu können.

•	Viele Migrantenfamilien haben keinen Bezug zum 
Schneesport.

•	Kinder und Jugendliche ziehen ihre elektronischen Gadgets 
Schneesportangeboten vor.

Schulen
•	Schulen organisieren immer weniger Schneesportlager.  

Schullager finden demgegenüber entweder im Sommer  
oder Herbst statt.

•	Lehrerinnen und Lehrer sind weniger oft gewillt, die Verant
wortung für die Durchführung von Schullagern zu über
nehmen. Dies hat wiederum vielfältige Gründe. So nehmen 
etwa die Anforderungen der Eltern an die Schule zu. 
Lehrer und Lehrerinnen werden rascher in Verantwortung 
genommen. Ein 24-Stunden-Einsatz im Lager wird kaum 
mehr honoriert. Falls nicht die ganze Schule in der gleichen 
Zeit ihr Lager durchführt wird die Organisation vor allem 
mit  Teilzeitlehrkräften schwierig. Der Stoffdruck lässt kaum 
mehr zu, dass es zu einem «Ausfall wegen eines Schneesport-
lagers kommt.

•	Die Verantwortung der Lehrkräfte hat sich im Vergleich  
zu früher nicht verändert. Es lässt sich aber die Tendenz 
feststellen, dass Eltern und letztlich auch die Öffentlichkeit 
bei Unfällen sofort nach Schuldigen suchen. Diese Tendenz 
verunsichert und führt dazu, dass sich Lehrkräfte immer öfter 
nicht mehr dazu bereit erklären, ausserhalb des ordentlichen 
Unterrichts die Verantwortung für ihre Schülerinnen und 
Schüler zu übernehmen.

7	 Gemäss Studie SBS nehmen die Erstskiertage ab.

Teil 2 	Grundlagen
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Moniteurs
•	L’activité de moniteur s’est complexifiée.
•	Les indemnités versées aux moniteurs qui encadrent 

des  camps ont perdu de leur attrait alors que les respon
sabilités se sont alourdies.

Communes/cantons
•	Les communes vendent les habitations qui abritaient 

les  camps.
•	Aujourd’hui, les semaines de sports de neige ne sont plus 

vraiment obligatoires pour les élèves. Il est donc très diffi-
cile de faire pression sur les parents pour qu’ils incitent leurs 
enfants à y participer.

•	Certains cantons ou communes disposent de directives 
indiquant le montant de la participation parentale à l’orga-
nisation des camps. Ces montants sont souvent si faibles 
qu’ils ne permettent plus d’organiser un camp. La Direc-
tion de l’instruction publique du canton de Berne, par 
exemple, prévoit que la participation parentale doit rester 
dans les  limites du raisonnable, autrement dit se situer dans 
une  fourchette allant de CHF 14 à 20,50 par jour – montant 
qui  comprend le logement, les repas et le trajet aller-retour. 
Elle laisse les autorités scolaires compétentes libres de décider 
s’il est raisonnable ou non de répercuter le prix des abonne-
ments aux remontées mécaniques.

Climat
•	En raison du changement climatique, il devient de plus en plus 

difficile d’organiser des demi-journées de ski pour les enfants 
et les jeunes des agglomérations urbaines.

3

Leiterpersonen
•	Leitertätigkeit wird komplizierter.
•	Die Entschädigung für Leiterpersonen eines Lagers sind oft 

wenig attraktiv während die Verantwortung demgegenüber 
hoch ist.

Gemeinden/Kantone
•	Gemeinden verkaufen ihre Lagerhäuser.
•	Schneesportwochen sind für Schüler heute kaum mehr obliga-

torisch. Auf die Eltern kann daher nur sehr bedingt Druck für 
eine Teilnahme ausgeübt werden.

•	Seitens der Kantone oder Gemeinden bestehen teilweise 
Vorgaben, wie hoch die Beiträge ausfallen dürfen, die den 
Eltern für die Durchführung von Lagern in Rechnung gestellt 
werden können. Die Ansätze sind oft so tief, dass die Durch-
führung eines Schneesportlagers nicht mehr möglich ist.  
So legt zum Beispiel die Erziehungsdirektion des Kantons Bern 
fest, dass sich Kostenbeiträge der Eltern an Sportlager in  ver-
nünftigen und zumutbaren Grenzen halten müssen. Dabei 
gelten Ansätze in der Höhe von 14 bis 20.50 CHF pro Tag an 
obligatorische Sportlager für Unterkunft, Verpflegung, Hin- 
und Rückreise als zumutbar. Beim Entscheid über die Zumut-
barkeit der Überwälzung der Kosten von Skiliftabonnementen 
besteht für die zuständigen Schulbehörden ein gewisser 
Ermessensspielraum.

Klima
•	Skihalbtage werden wegen des Klimawandels für Kinder  

und Jugendliche aus den städtischen Agglomerationen  
zunehmend schwieriger.
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Partie 3 	 Résultats du premier atelier

Thèses discutées

Thèse 1

En tant que nation de sports d’hiver et de tourisme, la Suisse a besoin 

d’une population qui pratique activement les sports de neige, toutes 

catégories d’âge confondues.

Cette thèse a été globalement acceptée par tous les groupes de 
travail. Une demande a été formulée concernant son énoncé: 
mentionner explicitement les différents groupes de population, 
en plus des catégories d’âge.

Les participants partagent tous la même conviction, à savoir que 
la Suisse a besoin d’une population qui «skie» si elle veut conti-
nuer à se profiler comme une destination touristique hivernale. 
On ne peut évidemment pas s’attendre à ce que l’ensemble de la 
population fasse du ski, du snowboard ou du ski de fond, mais il 
est important de rediriger les enfants et les jeunes vers la pratique 
des sports de neige de manière à augmenter le nombre d’adeptes 
à l’âge adulte.

Comme cela a été souligné, cette reconquête ne profitera pas 
seulement au tourisme et aux remontées mécaniques des sta-
tions, mais aussi à toutes les autres branches qui gravitent autour 
des sports de neige et qui contribuent à la prospérité économique 
de notre pays. On pense notamment ici aux équipementiers et 
aux magasins de sport. Elle sera positive aussi pour ceux qui 
construisent les remontées mécaniques. Disposer d’infrastruc-
tures de sports d’hiver rentables peut en outre freiner l’exode qui 
affecte les zones périphériques du pays. Certains pensent même 
qu’on pourrait assimiler les sports de neige à un bien culturel 
suisse.

Mais, comme l’ont fait remarquer certains, il serait faux de se 
focaliser uniquement sur les enfants et les jeunes. Il faut aussi 
penser aux familles et aux retraités, qui ont un fort pouvoir 
d’achat, et leur proposer des offres ciblées. Il faut aussi s’affran-
chir de la notion de sports de neige, jugée trop restrictive. Ce  qui 
compte pour bon nombre de clients, c’est de pouvoir goûter 
aux sensations et aux émotions uniques que procurent l’hiver et, 
éventuellement, les sports d’hiver. Il est donc important que les 
stations de ski puissent effectivement proposer cette expérience. 
Cela pourrait les conduire à se diversifier encore davantage pour 
rester attrayantes.

Thèse 2

Une population qui pratique activement les sports de neige, toutes 

catégories d’âge confondues, présuppose que les enfants et les jeunes 

aient déjà fait des expériences positives avec les sports de neige 

et  y  aient pris du plaisir. A travers les enfants, il est ensuite possible 

de  faire aimer ces sports aux parents.

Dans la thèse 2 aussi, les participants ont souhaité voir inclure, en 
plus des catégories d’âge, les groupes de population. 

La deuxième phrase a été longuement discutée mais en fin de 
compte, les participants ont conclu qu’on pouvait la laisser telle 
qu’elle. En effet, c’est dans les groupes de population qui n’ont 
pas d’affinités avec la neige que les enfants et les jeunes peuvent 
jouer un rôle de sensibilisation décisif auprès des adultes. Ils peu
vent les encourager à pratiquer ces sports et à fréquenter les do-
maines skiables. 

Les participants ont aussi relevé que le terme «plaisir» est trop 
étroit. Il conviendrait selon eux de mettre en avant l’enthou-
siasme, la joie et les sensations nouvelles.

Sur le plan du contenu, les participants sont tombés d’accord sur 
le fait que les enfants sont le public le plus facile à toucher pour 
générer un changement de comportements à long terme. Plus tôt 
on commence à pratiquer ces sports, plus il y a de chances pour 
que l’on continue par la suite. Il est vrai que le rôle joué par les 
parents ne devrait pas être sous-estimé non plus. Il peut y avoir 
différentes raisons, pour des parents, de ne pas encourager leurs 
enfants à pratiquer les sports de neige: raisons financières (ces 
sports sont relativement coûteux) mais aussi, tout simplement, 
peur des blessures. Les parents restent donc des acteurs clés du 
changement. 

Autre point critique, selon les participants: les 16-25 ans sont 
nombreux à se désintéresser des sports de neige. Dans cette caté
gorie, la motivation doit être ravivée. Des mesures de communi-
cation habiles peuvent notamment y contribuer – surtout si elles 
passent par les nouveaux médias dont les jeunes font usage.

Divers intervenants ont souligné l’importance des petits domaines 
skiables, où les enfants et les jeunes peuvent faire du sport 
dans un cadre relativement protégé et, dans certains cas, à la 
demi-journée. Ces domaines devraient recevoir des subventions 
de l’Etat. 

Enfin, eut égard à la thèse 2, les participants ont rappelé l’impor-
tance de l’école. Celle-ci continue à jouer un rôle moteur dans 
l’initiation aux sports de neige. Les enseignants devraient donc 
être encouragés à s’investir dans la réalisation de camps ou de 
journées de sports de neige. 
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Teil 3 	Ergebnisse des ersten Workshops

1.	 Thesendiskussion

These 1

Als Wintersport- und Tourismusland benötigt die Schweiz eine alle  

Altersgruppen umfassende im Schneesport aktive Bevölkerung.

Diese These war in den Arbeitsgruppen weitgehend unbestritten. 
Zum Wortlaut wurde angemerkt, dass nebst Altersgruppen expli-
zit auch die verschiedenen Bevölkerungsgruppen angesprochen 
werden sollten.

Die Teilnehmenden waren sich darüber einig, dass die Schweiz 
eine wintersportaktive Bevölkerung benötigt, wenn sie sich wei-
terhin als das Tourismusland schlechthin für den Wintersport 
positionieren will. Zwar werde sicher nie die ganze Bevölkerung 
Schneesport treiben. Es sei aber wichtig, dass wieder mehr Kinder 
und Jugendliche mit dem Schneesport beginnen, damit letztlich 
nach der Adoleszenz mehr aktive Wintersportler übrigbleiben.

Es wurde im Weiteren betont, dass nicht nur Tourismus und Seil-
bahnen vor Ort von einer schneesportaktiven Bevölkerung profi-
tieren. Rund um den Schneesport gruppieren sich weitere Bran-
chen, die für das wirtschaftliche Wohlergehen in unserem Land 
von Bedeutung sind. Zu denken sei in diesem Zusammenhang 
an die Produzenten von Schneesportbekleidung und -material 
sowie an Geschäfte, die diese Produkte vertreiben. Und auch 
die Erbauer von Seilbahnanlagen würden letztlich davon profitie-
ren. Eine funktionierende Wintersportinfrastruktur kann zudem 
der Abwanderung in den peripheren Lagen der Schweiz entge-
genwirken. Vereinzelt wurde gar die Auffassung vertreten, man 
könne den Schneesport als Teil des schweizerischen Kulturgutes 
verstehen. 

Im Zusammenhang mit den Diskussionen wurde allerdings auch 
darauf hingewiesen, dass man nicht ausschliesslich auf Kinder 
und Jugendliche fokussieren sollte. Familien und insbesondere 
auch kaufkräftige Seniorinnen und Senioren müssten mit guten 
Angeboten gewonnen werden. Zudem sei der Begriff Schnee-
sport sehr eng gefasst. Viele Gäste würden eher das Winter(sport)
erlebnis suchen. Es ist daher wichtig, dass Wintersportorte dieses 
Erlebnis auch effektiv vermitteln können. Das führe möglicher-
weise dazu, dass sich die Orte noch stärker diversifizieren müss-
ten, um auch künftig attraktiv zu bleiben.

These 2

Eine alle Altersgruppen umfassende im Schneesport aktive Bevölkerung 

setzt voraus, dass bereits Kinder und Jugendliche positive Erfahrungen  

mit dem Schneesport machen und entsprechend Spass daran haben. 

Durch die Kinder können auch deren Eltern für den Schneesport 

begeistert werden.

Auch in These 2 sollten nebst den Altersgruppen auch die Be-
völkerungsgruppen angesprochen werden. Längere Diskussionen 
entfachte der zweite Satz. Letztlich war man aber der Meinung, 
dass er so stehen bleiben könne. Gerade bei Bevölkerungs
gruppen mit keinem Bezug zum Schnee können u. U. Kinder und 
Jugendliche der entscheidende Faktor sein, um auch Erwachsene 
zu motivieren, Schneesport zu treiben bzw. sich in ein Skigebiet 
zu begeben. Hingewiesen wurde auch auf den Umstand, dass 
der Begriff «Spass» zu eng gefasst sei. Man müsse stärker die 
Elemente «Begeisterung», «Freude», «Erlebnis» in den Vorder-
grund rücken.

Bezüglich Inhalt der These bestand insofern Einigkeit, als die Kin-
der als einfachster Ansatzpunkt für eine langfristige Verhalten-
sänderung betrachtet werden. Je früher mit dem Schneesport 
begonnen wird, desto grösser ist die Chance, dass man auch 
später dabei bleibt. Allerdings wird in diesem Zusammenhang 
auch auf die Bedeutung der Eltern verwiesen. Unterschiedliche 
Gründe können dazu führen, dass Eltern ihre Kinder nicht für den 
Schneesport motivieren. Das können einerseits finanzielle Grün-
de (Schneesport verursacht verhältnismässig hohe Kosten) aber 
auch schlicht Angst vor Verletzungsgefahren sein. Eltern bleiben 
demnach Schlüsselfiguren, wenn eine Verhaltensänderung be-
wirkt werden soll.

Ein weiterer kritischer Punkt wird darin gesehen, dass viele 
Jugendliche zwischen 16 bis 25 Jahren das Interesse verlieren. 
Bei dieser Bevölkerungsgruppe muss die Motivation für die Aus-
übung von Schneesport wieder belebt werden. Dazu können 
auch geschickte Kommunikationsmassnahmen beitragen. Ins-
besondere seien hierfür die neuen Kommunikationsformen der 
Jugendlichen sinnvoll zu nutzen.

Verschiedene Interventionen machten auf die Bedeutung von 
kleinen Skigebieten aufmerksam. In einem verhältnismässig ge-
schützten Rahmen können hier Kinder und Jugendliche zum Teil 
auch halbtageweise den Sport ausüben. Diese Gebiete müssten 
vom Staat finanziell unterstützt werden.

Im Zusammenhang mit These 2 wird auch auf die Bedeutung der 
Schule hingewiesen. Die Schule ist nach wie eine zentrale Institu-
tion, um Kinder mit dem Schneesport vertraut zu machen. Des-
halb müssten auch die Lehrerinnen und Lehrer motiviert werden, 
Leistungen ausserhalb der Schulzeit im Rahmen von Lagern oder 
Schneesporttagen zu erbringen.
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Thèse 3

Les expériences positives des enfants et des jeunes avec les sports  

de neige doivent s’inscrire dans la durée afin que, devenus adultes,  

ils pratiquent aussi des sports de neige et réservent des vacances dans 

les stations de sports d’hiver.

L’expression «s’inscrire dans la durée» est perçue comme relati-
vement floue. Les participants préféreraient la voir remplacer par 
«s’inscrire sur le long terme» ou «être régulières». Ils ont en outre 
fait remarquer que la durabilité est un enjeu clé du tourisme à 
tous égards. Vu l’image plutôt négative des sports de neige dans 
le contexte du réchauffement climatique, il faudrait donner à la 
durabilité une place importante. L’un des groupes a défini trois 
dimensions de la durabilité: sur le plan individuel, la durabilité 
naît des expériences positives marquantes. En général, celles-ci 
induisent une pratique régulière des sports de neige. Sur le plan 
social, la durabilité se construit sur les expériences positives faites 
en groupe lors des camps de ski. Et sur le plan systémique, la du-
rabilité repose sur le constat qu’il faut assurer l’avenir des sports 
de neige car ceux-ci constituent un secteur économique impor-
tant dans les régions périphériques.

Dans tous les groupes de travail, la question de savoir à partir de 
quand une expérience de sport de neige peut «s’inscrire dans la 
durée» a donné matière à controverse. Tout le monde est tombé 
d’accord sur le fait qu’une seule journée ne peut certainement 
pas suffire mais que, par contre, passer une semaine en camp 
n’est pas absolument nécessaire. Une certaine régularité est en 
revanche importante pour acquérir l’habileté nécessaire à la pra-
tique de ces sports, ont affirmé les participants. Les expériences 
peuvent se répartir sur plusieurs journées, espacées sur une pé-
riode donnée. Ce qui compte, c’est de les vivre positivement et 
de pouvoir progresser sur le plan technique. Ainsi, l’impression 
de compétence s’accroît, et avec elle l’envie de pratiquer des 
sports de neige régulièrement.

En discutant de cette thèse, les participants se sont aussi deman-
dé comment motiver les 16-25 ans pour les sports de neige. 

Enfin, ils ont constaté des différences de situation entre les can-
tons proches des domaines skiables et le Plateau. Sur le Plateau, 
la découverte des sports de neige se fait lors des camps scolaires, 
alors que dans les régions de montagne, elle se fait en club ou 
dans les associations de jeunesse. Ces différences devraient être 
prises en compte lors de l’élaboration de solutions. 

Thèse 4:

Les enfants et les jeunes pratiquent les sports de neige en famille, avec 

des amis, dans le cadre de l’école et dans des clubs. Les offres doivent 

être adaptées à ces publics cibles (familles, groupes d’amis, écoles, 

clubs). Les offres d’initiation (qui s’adressent aux familles et aux écoles) 

doivent faire l’objet d’une attention particulière.

Pour ce qui est de la formulation, les participants ont estimé que 
l’expression «avec des amis» devrait être remplacée par «avec 
des pairs». En général, ils ont aussi été d’avis que la deuxième pa-
renthèse devrait être supprimée car la découverte des sports de 
neige est possible dans tous les publics cibles. Il importe que les 
offres soient conçues spécifiquement pour chaque groupe cible 
et que pour tous, elles soient créatives et forfaitaires. 

Divers participants ont souligné que puisque les premières expé-
riences sont toujours faites avec les parents, les familles forment 
un groupe cible particulièrement important. Par conséquent, 
il  faut faire coexister de nombreuses offres visant tous les publics. 
Il faudrait voir aussi si l’on ne pourrait pas recourir davantage 
aux sociétés sportives et aux organisations de jeunesse comme 
multiplicateurs. Par exemple, les clubs pratiquant des sports d’été 
pourraient, en hiver, proposer des semaines de sports de neige à 
leurs membres comme activités de remplacement. 

Différents participants ont aussi pointé du doigt les systèmes tari-
faires des chemins de fer de montagne, qui n’innovent pas assez 
selon eux, arguant qu’ils devraient chercher davantage à fidéli-
ser leur clientèle. A titre d’idée, au terme d’un camp de sports 
de neige d’une semaine, les chemins de fer pourraient offrir aux 
participants une carte hebdomadaire gratuite ou une carte pour 
le reste de la saison. Ainsi, chaque jeune pourrait revenir sur le 
domaine avec ses parents.

Cette thèse a aussi suscité une nouvelle discussion sur les condi-
tions-cadre parfois mauvaises qui entraînent une diminution des 
camps de ski (cf. aussi point 5). Il est vrai qu’il ne faudrait pas 
surcharger les écoles. Leur imposer de s’occuper de la relève 
dans les sports de neige en plus des tâches supplémentaires déjà 
considérables qui leur incombent est peut-être discutable. Il vau-
drait mieux réfléchir aux soutiens supplémentaires à donner aux 
enseignants. 
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These 3

Die positiven Erfahrungen der Kinder und Jugendlichen mit dem Schnee-

sport müssen nachhaltig sein, damit sie später auch als Erwachsene 

regelmässig Schneesport betreiben und Ferien in Schneesportdestina

tionen buchen. 

Bezüglich der Formulierung der 3. These wird moniert, dass der 
Begriff «Nachhaltigkeit» eher schwammig und besser mit Be-
griffen wie «langfristig» oder «regelmässig» zu ersetzen sei. Im 
Zusammenhang mit der Nachhaltigkeit wurde allerdings auch 
angemerkt, dass die Nachhaltigkeit und zwar in allen Dimensio-
nen ein zentrales Thema das Tourismus darstelle. Gerade weil das 
Image des Schneesports in Anbetracht der Klimaerwärmung eher 
schlecht sei, müsse man dem Thema viel Bedeutung beimessen. 
Eine Gruppe identifizierte drei Dimensionen der Nachhaltigkeit: 
Auf der persönlichen Ebene seien diese positive Erlebnisse, die 
tiefe Eindrücke hinterlassen und damit in der Regel auch zu einer 
regelmässigen Ausübung des Schneesports führen. Auf der sozi-
alen Ebene wurde das Gruppenerlebnis im Rahmen von Lagern 
angeführt und auf der systemischen Ebene die Erkenntnis, dass 
der Schneesport eine Zukunft brauche, da er einen wichtigen 
Wirtschaftszweig in den peripheren Regionen darstelle.

In allen Gruppen wurde die Frage, ab wann Schneesporterleb-
nisse «nachhaltig» sind, teilweise kontrovers diskutiert. Einigkeit 
bestand darin, dass ein Tag sicher nicht ausreiche. Hingegen 
müssen es auch nicht zwingend Lagerwochen sein. Eine gewisse 
Regelmässigkeit sei von Bedeutung, damit auch die notwendige 
Fertigkeit für die Ausübung des Sports gelernt wird. Diese könne 
aber auch an mehreren Einzeltagen verteilt über eine bestimmte 
Zeitperiode erworben werden. Wichtig seien emotionale oder 
technische Erfolgserlebnisse, die letztlich zu einem höheren 
Kompetenzgefühl führen würden. Dieses wiederum erhöhe die 
Motivation für das regelmässige Ausüben des Schneesports. 

Thema im Rahmen der Diskussionen zu dieser These war auch 
die Frage, wie man junge Leute zwischen 16 bis 25 dazu moti-
viert, Schneesport zu treiben. 

Es wurde schliesslich festgestellt, dass sich die Situation in Kan-
tonen mit räumlich nahen Skigebieten anders als im Mittelland 
verhalte. Während bei letzteren die Annäherung an den Schnee-
sport über Schullager erfolgen würde, sei dies im Gebirge viel 
eher über die Vereine resp. deren Jugendorganisationen der Fall. 
Diese unterschiedlichen Voraussetzungen müssten auch bei der 
Erarbeitung von Lösungen beachtet werden.

These 4

Kinder und Jugendliche treiben Schneesport mit der Familie, im 

Rahmen der Schule, zusammen mit Gleichaltrigen und in Clubs.  

Auf diese Settings (Familien, Schulen, Gruppen Gleichaltriger, Clubs) 

müssen die Angebote ausgerichtet sein. Den Angeboten für den 

Einstieg in den Schneesport (Settings Familien und Schulen) muss 

besondere Bedeutung beigemessen werden.

Bezüglich der Formulierung sollte der Begriff «Gleichaltrige» mit 
«Peers» ersetzt werden. Zudem wurde allgemein die Meinung 
vertreten, dass man auf die zweite Klammer verzichten könne, 
da ein Einstieg in den Schneesport in allen Settings möglich sei. 
Wichtig sind zielgruppenspezifische, kreative und gebündelte 
Angebote und zwar für alle Settings.

Von verschiedenen Teilnehmenden wurde festgehalten, dass 
die ersten Erfahrungen immer mit den Eltern gemacht werden, 
weshalb der Familie eine hohe Bedeutung zukomme. Es brauche 
daher ein Nebeneinander von zahlreichen Angeboten, mit 
denen alle Settings angesprochen würden. Zu prüfen sei auch, 
ob nicht die Sportvereine und Jugendorganisationen vermehrt 
als Multiplikatoren genutzt werden könnten. So könnten z. B. 
Vereine mit Sommersportarten im Winter als Ausgleich Schnee-
sportwochenenden anbieten.

Bei der Diskussion wurde auch verschiedentlich darauf hingewie-
sen, dass die Tarifsysteme der Bergbahnen zu wenig innovativ 
seien und noch vermehrt Kundenbindung betrieben werden 
sollte. Als Idee wurde etwa vorgebracht, dass die Bahnen jedem 
Lagerteilnehmer nach Abschluss der Lagerwoche eine Gratis
wochenkarte oder eine Karte für die «Restsaison» zur Verfügung 
stellen sollten. Dies könnte dazu führen, dass der Jugendliche mit 
seinen Eltern nochmals ins Skigebiet zurückkehrt.

Die These wurde auch zum Anlass genommen, um auf die teils 
schlechten Rahmenbedingungen hinzuweisen, die zu immer we-
niger Schullagern führen (vgl. dazu auch Ziffer 5). Die Schulen 
dürften allerdings nicht überlastet werden. Deshalb sei es unter 
Umständen fragwürdig, wenn ihnen nebst den an sich schon 
erheblichen Zusatzaufgaben auch noch die Verpflichtung aufer-
legt werde, für den Schneesportnachwuchs zuständig zu sein. Zu 
prüfen sei vielmehr zusätzliche Unterstützungen für Lehrkräfte. 
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Facteurs de réussite d’une offre
Le tableau suivant résume les résultats des discussions concernant les facteurs de réussite pour chaque groupe cible. Il servira de base 
à des discussions ultérieures, en vue notamment de développer des mesures.

Besoins des groupes 
cibles

 
Facteurs de réussite dans les différents contextes

Petits enfants (PE)  
Enfants (E)  
Jeunes (J)

Familles Ecoles Groupes de pairs Clubs
Associations  
de jeunesse

Pl
an

ifi
ca

ti
o

n
/O

rg
an

is
at

io
n

Les PE, E et J ont besoin 
d’être dispensés de tout 
souci d’organisation. 

Informations via les nou-
veaux médias

Guichet unique pour
•	Remontées mécaniques
•	Chemins de fer  

de montagne
•	Matériel
•	TP
•	Restauration

•	Aides facilement acces-
sibles pour l’organisation, 
informations actuelles 
et  centralisées

•	Offres événementielles 
«tout en un» pour toute 
la  famille 

•	Large palette d’offres 
forfaitaires avec options 
diverses 

•	Vue d’ensemble des hot 
spots

•	Charge de planification 
réduite 

•	Aides facilement acces
sibles pour l’organisation:  
guides pratiques, listes 
de  contrôle, programmes 
de camps, reconnais-
sance des lieux

•	Plateforme de réservation 
pour les camps

•	Offres: programmes 
forfaitaires à la demi- 
journée, à  la journée  
et à la semaine. Offres 
modulaires/variables

•	Gestion Grands comptes

•	Centralisation des offres 
pour consultation et 
réservation (Internet)

•	Offres destinées à des 
groupes de personnes  
du même âge  
(groupes de pairs),  
P. ex. événements sur 
place

•	Offres d’entraînements 
pour les clubs

•	Interlocuteur pour  
la réservation des pistes

•	Répartition simple des 
responsabilités sur place

•	Soutien des parents 
(intégration)

•	Bonne planification  
au sein du club  
ou de l’association

M
at

ér
ie

l

Caractéristiques  
Actuel, moderne/à la 
mode (design et nouveaux 
sports), bien entretenu,  
facilitant l’apprentissage, 
fonctionnel, simple à utili-
ser, textiles légers et 
confortables, facile d’ac-
cès, équipement complet

•	Simples à utiliser,  
adéquates, sûres,  
de bonne qualité,  
disponibles,  
facile d’accès

•	Simple à utiliser,  
instruction éventuelle,  
sûr

•	Uniforme, facile à entre-
tenir et robuste 

•	Disponible en grandes 
quantités et selon les 
besoins, d’accès facile, 
logistique simple, trans-
port de matériel organisé

•	Actuel, dans le vent, 
autonome, différent,  
grand choix

•	Réservable en ligne

•	Simple à utiliser

Offres
Transport de matériel

Prêt de matériel sur place 
(centre de test), permettre 
de changer d’engins de 
sport, conseil compris

PE: sièges de luge

Matériel à prix très réduit, 
év. gratuit pour les 
débutants

•	Forfait combinant billets 
et prêt d’engins de sport 

•	Matériel de location aussi 
bon marché que possible 

•	Système de bons d’achat
•	Equipement complet 

(vêtements compris)

•	Pouvoir essayer différents 
engins 

•	Disposer d’un atelier 
pour réparer le matériel

•	Disponible en grandes 
quantités

•	Matériel de compétition  
en prêt

•	Possibilité d’entreposer  
le matériel du club 

V
o

ya
g

e 
al

le
r-

re
to

u
r

Caractéristiques
Voyages en TP faciles avec 
arrivée tout près des pistes, 
liaisons rapides et confor-
tables avec peu de change-
ments, de l’espace pour le 
matériel et des places as-
sises en nombre suffisant.

•	Voyages faciles en TP 
avec peu de change-
ments et arrivée tout près 
des pistes, nombre de 
places assises suffisant

•	TP et autobus avec 
des  distractions pour 
les  familles 

•	Liaisons aussi directes 
que possible arrivant 
dans les stations

•	Doivent permettre  
de faire le voyage AR  
de façon autonome, 
p. ex. Snow&rail

•	Faciles à réserver en ligne

•	Liaisons simples aussi 
directes que possible,  
év. en autocar depuis  
le lieu de domicile.

Offres
Voyage présentant  
de l’intérêt en soi

Accompagnement, 
surveillance

Places de parc

Billets combinés bon 
marché

•	Billets combinés inté
grant les chemins de fer 
de montagne, rabais 
pour les familles, tarifs  
à l’heure

•	Solution pour le trans-
port des bagages de 
porte à porte 

•	Réservation de places 
assises

•	Forfaits bon marché tout 
inclus, prix de groupe

•	Transport du matériel 
organisé jusqu’à la 
cabane 

•	Voyages présentant  
de l’intérêt en soi

•	Place suffisante pour  
les bagages
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2.	 �Erfolgsfaktoren eines Angebots
Nachfolgend findet sich eine Zusammenfassung der Diskussionsergebnisse zu den Erfolgsfaktoren je Setting. Diese Zusammenfassung 
soll als Grundlage für die weiteren Diskussionen insbesondere hinsichtlich der Entwicklung von möglichen Massnahmen dienen.

Bedürfnisse  
der Zielgruppe

 
Erfolgsfaktoren der Settings

Kleinkinder (KK)  
Kinder (K)  
Jugendliche (J)

Familien Schulen Gruppen  
Gleichaltriger

Clubs 
Jugendorganisationen

Pl
an

u
n

g
/O

rg
an

is
at

io
n

KK, K und J haben das 
Bedürfnis, möglichst wenig 
mit der Organisation zu 
tun zu haben

Informationen auf neuen 
Medienkanälen

One-stop-Shop
•	Lift
•	Bergbahn
•	Material
•	öV
•	Verpflegung

•	Leicht zugängliche 
Organisationshilfen, 
aktuelle Informationen 
an zentraler Stelle 

•	Fixfertige Eventangebote 
für die ganze Familie 

•	Breites Angebot an 
Komplettpaketen mit 
verschiedenen Optionen

•	Übersicht über Hotspots

•	Geringer Planungs- 
aufwand 

•	Leicht zugängliche 
Organisationshilfen:  
Leitfäden, Checklisten, 
Lagerprogramme, 
Rekognoszierung 

•	Buchungsplattform  
für Lager 

•	Angebote: Halbtages, 
Tages- und Wochen
programme als Package

•	Modulare/variable 
Angebote

•	Key account 
management

•	Angebote zentral abruf-
bar und buchbar 
(Internet)

•	Angebote für Gruppen 
Gleichaltriger,  
z. B. Events vor Ort

•	Angebote  
für Clubtrainings 

•	Ansprechperson  
für Pistenreservation

•	Einfache Festlegung  
vor Ort, wer für was 
zuständig ist

•	Unterstützung der Eltern 
(Einbindung)

•	Gute Planung im Verein

M
at

er
ia

l

Eigenschaften  
Aktuell, modern/trendy 
(Design und neue Sport
arten), gut gewartet,  
unterstützend, funktionell, 
einfache Handhabung und 
leichtes und bequemes 
Material (Tragkonfort), 
Einfacher Zugang, 
Komplettausrüstung

•	Einfaches Handling, 
passend, sicher, gute 
Qualität, Verfügbarkeit 
(Wachstum der Kinder)

•	Einfacher Zugang

•	�Einfaches Handling,  
evtl. Instruktion, sicher

•	Einheitlich, pflegeleicht 
und robust

•	Verfügbarkeit in grossen 
Mengen und nach Be-
darf, einfacher Zugang, 
einfache Logistik, organi
sierter Materialtransport

•	Aktuell, trendgemäss, 
eigenständig, anders, 
grosse Auswahl

•	Online buchbar

•	Einfaches Handling

Angebote
Materialtransport

Leihmaterial vor Ort  
(Testcenter), Sportgeräte-
wechsel ermöglichen,  
inklusive Beratung

KK: Schlittenhuckepack

Material stark vergünstigt, 
evtl. gratis für Einsteiger

•	Servicepaket: Tickets  
und Schneesportge-
rätausleihe kombiniert

•	Möglichst günstiges 
Mietmaterial

•	Gutscheinsystem
•	�Komplettausrüstung  

(inkl. Bekleidung)

•	Verschiedene Sport
geräte ausprobieren 
können

•	Vorhandene Werkstatt

•	Grosse Mengen 
verfügbar

•	Auch Rennmaterial  
zum Ausleihen

•	Möglichkeit für Depot  
von Clubmaterial

A
n

re
is

e
/R

ü
ck

re
is

e

Eigenschaften
ÖV: unkomplizierte Reise 
nahe ans Pistengebiet, 
möglichst wenig Um
steigen, schnelle Verbin-
dungen, Platz für Material, 
bequem, genügend 
Sitzplätze

•	Unkomplizierte Reise, 
wenig Umsteigen, nahe 
an Piste, ausreichende 
Anzahl an Sitzplätzen

•	ÖV und Bus mit Unter
haltung für Familie

•	Möglichst direkte 
Verbindung ins Skigebiet

•	Unabhängige An-/Rück-
reise muss möglich sein, 
z. B. Snow&rail

•	Einfach und online 
buchbar

•	Einfach und möglichst 
direkte Verbindungen, 
evtl. ab Wohnort mit Bus

Angebote
Weg als Erlebnis 

Begleitung, Aufsicht

Parkmöglichkeiten

Günstige Kombitickets

•	Kombitickets mit Berg
bahnen, Vergünsti
gungen für Familien, 
Stundentarife

•	Lösung für Gepäcktrans-
port Tür – Piste – Tür

•	Sitzplatzreservation
•	Günstige Packages,  

alles aus einer Hand, 
Gruppenrabatte

•	Organisierter Material
transport bis zur Hütte

•	Weg als Erlebnis •	Ausreichend Platz  
für Gepäck
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Besoins des groupes 
cibles

 
Facteurs de réussite dans les différents contextes

Petits enfants (PE)  
Enfants (E)  
Jeunes (J)

Familles Ecoles Groupes de pairs Clubs
Associations  
de jeunesse

C
h

em
in

s 
d

e 
fe

r 
d

e 
m

o
n

ta
g

n
e

Temps d’attente réduits

Entrées réservée  
aux familles

Queues spéciales enfants 
aux remonte-pentes 

Sécurité

Installations ne demandant 
pas d’accompagnement 
(même pour les enfants  
de petite taille, surtout 
pour les télésièges)

Domaines skiables et trans-
ports bien structurés

Convivialité

•	Accent sur le service 
à la clientèle

•	Préservation de la cohue  
et des bousculades

•	Rabais pour familles
•	Billets combinés

•	Temps d’attente nuls  
ou échelonnés

•	Offres forfaitaires combi-
nant hébergement  
et trains/remontées 
mécaniques 

•	Prix incluant les moni-
teurs ➞ accords simples 

•	Statut de «VIP» pour  
les camps

•	Transport de tous  
les engins (freeskis, etc.)

•	Offres forfaitaires 
combinant hébergement 
et trains /remontées 
mécaniques 

•	Conditions favorables
•	Pistes séparées
•	Collaboration avec 

le service des pistes

Pi
st

es
 e

t 
sn

o
w

p
ar

ks

Caractéristiques
Pistes faciles, ludiques, 
sûres, variées  
(plus ou moins raides, 
préparées ou non, avec 
accompagnement ou non, 
multimédia), avec un amé-
nagement bien structuré. 

Séparation des niveaux

•	Sûrs
•	Bien structurés

•	Sûrs (ski et luge, 
intersections)

•	Contrôlés, aisément 
surveillables

•	Aménageables soi-
même, instructifs 

•	Variés
•	Différents niveaux

•	Sûrs
•	Comportant des défis 
•	Etat impeccable
•	Variés
•	Tous niveaux
•	Créer un lien avec les 

idoles et modèles

•	Système de guidage 
simple, 

•	Bien structurés 
•	Variés

Offres
Park&Pipe à l’écart des 
pistes, aires de jeux pour  
les enfants, parcours facile, 
portes, piste de luge, 
garderie, zone réservée, 
animation pour les en-
fants, cafés et possibilités 
de restauration le long  
des pistes

•	Aires de jeux couvertes, 
•	Jardins de ski, parc  

de pistes familiales
•	Accès aux pistes pour  

les non-skieurs 
•	Chemin piéton pour  

les enfants

•	Matériel à disposition  
(portes, etc.)

•	Choix de professeurs  
de ski formés

•	Son wireless
•	Carte d’agrégation

•	Parcours d’entraînement  
avec matériel 

•	Piste de course
•	Mesure de la vitesse

R
es

ta
u

ra
ti

o
n

Caractéristiques
Lieu d’hébergement acces-
sible à midi, repas chauds, 
cuisine au goût des 
groupes cibles, simple mais 
bonne, portions de tailles 
variées, alimentation saine 
et à prix abordables

•	Variée, saine et à prix 
abordable, 

•	Adaptée aux familles  
(bruit, espace) 

•	Facile d’accès
•	Toilettes propres

•	Facile à organiser
•	Centrale
•	Menus simples
•	Service rapide

•	Bon marché
•	Rapide
•	Saine

•	A la fois pause  
et découverte

•	Rapide et bon marché

Offres
Salle hors-sac, espace fa-
milles avec coin jeux, salles 
chauffées avec jeux pour 
les groupes, restauration 
préparée par un cuisinier 
sur le lieu d’hébergement

•	Salle hors-sac
•	steak-frites
•	Coins familles
•	Tables à langer

•	Salle hors-sac
•	Self-service
•	Forfaits tout compris (nu-

itées et repas)

•	Salle «cool»  
avec consoles de jeux

•	Zone de chill-out 
•	WLAN
•	Self-service
•	Salle de séjour
•	Fast-food

•	Locaux séparés
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Bedürfnisse  
der Zielgruppe

 
Erfolgsfaktoren der Settings

Kleinkinder (KK)  
Kinder (K)  
Jugendliche (J)

Familien Schulen Gruppen  
Gleichaltriger

Clubs 
Jugendorganisationen

B
er

g
b

ah
n

en

Kurze Wartezeiten

Familieneingang

«Children-line» beim Lift 

Sicherheit

Bahnen, die ohne Beglei-
tung benutzt werden 
können (bereits ab gerin
geren Körpergrössen,  
v. a. bei Sesselliften)

Übersichtlichkeit der 
Gebiete und 
Transportanlagen

Freundlich

•	Ausgeprägte 
Dienstleistungsmentalität

•	Schutz für Familien  
vor Gedränge und 
Gehetze

•	Familienrabatte
•	Kombitickets

•	Keine oder gestaffelte 
Wartezeiten

•	Packages Bergbahn
angebote/Unterkünfte

•	Preis inkl. Leiter 
•	 ➞ einfache Absprache
•	«VIP Status» für Lager

•	Transport aller Geräte 
(Freeskis usw.)

•	Package – Bahn –  
Unterkunft

•	Günstige Bedingungen
•	Separate Pisten
•	Zusammenarbeit  

mit Pistendienst

Pi
st

en
 u

n
d

 S
n

o
w

p
ar

ks

Eigenschaften
Einfache Pisten, die spiele-
risch, sicher, vielseitig  
(flach/steil, präpariert / 
unpräpariert, angeleitet /
frei, multimedial), über
sichtlich sind. 

Abgetrennte Levels

•	Sicher 
•	Übersichtlich

•	Sicher (Ski und Schlitten 
Kreuzungen)

•	kontrolliert, 
überschaubar 

•	selbst gestaltbar, 
lehrreich 

•	abwechslungsreich 
•	verschiedene Levels

•	Sicher 
•	herausfordernd, 
•	top Zustand, 
•	vielfältig 
•	für jedes Level 
•	Bezug zu Vorbildern 

schaffen

•	Einfaches Leitsystem, 
•	übersichtlich 
•	abwechslungsreich

Angebote
Park+Pipe sind offpiste, 
Beschäftigungsanlage  
für Kinder, einfacher 
Parcours, Stangen, Rodel-
piste, Kinderhort, eigenes 
Rayon, Kinderanimation, 
Entlang der Piste Cafés 
und Verpflegungs- 
möglichkeiten

•	Kinderland, 
•	Spass- und Lernpark, 

Family Pistenpark
•	Pistenzugang  

für Nichtskifahrer 
•	Kidsweg

•	Verfügbares Material 
(Stangen usw.)

•	Auswahl an ausgebilde-
ten Skilehrern

•	Wireless sound
•	Carte d’agrégation

•	Trainingsstrecke  
mit Material 

•	Rennpiste
•	Geschwindigkeits

messung

V
er

p
fl

eg
u

n
g

Eigenschaften
Lagerhaus am Mittag 
erreichbar, warme 
Verpflegung, zielgruppen
gerechter Geschmack, 
zweckmässig aber gut, 
unterschiedliche Grösse  
der Portionen, gesunde  
und erschwingliche 
Nahrung

•	Vielseitig, gesund  
und günstig, 

•	Familiengerecht  
(Lärm, Platz) 

•	einfach zugänglich
•	saubere Toiletten

•	Mit minimalem Aufwand 
organisierbar

•	zentral 
•	einfache Menus
•	schneller Service

•	Günstig
•	Schnell
•	gesund

•	Als Pause und Erlebnis
•	schnell und günstig

Angebote
Picknick Raum, Familien-
raum mit Spielecke, 
geheizte Gruppenräume 
mit Spielen, Verpflegung  
im Lagerhaus mit Koch

•	Picknick Raum
•	Schnitzel Pommes frites
•	Familienecken
•	Wickeltische

•	Picknick Raum
•	Selbstbedienung
•	All inclusive Angebote 

(Übernachtung  
und Verpflegung)

•	Cooler Raum  
mit Spielkonsolen

•	Chill-out Zone
•	WLAN
•	Selbstbedienung
•	Aufenthaltsraum
•	Fast Food 

•	Separate Räumlichkeiten
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Besoins des groupes 
cibles

 
Facteurs de réussite dans les différents contextes

Petits enfants (PE)  
Enfants (E)  
Jeunes (J)

Familles Ecoles Groupes de pairs Clubs
Associations  
de jeunesse

H
éb

er
g

em
en

t

Caractéristiques
Situation centrale, proxi-
mité des pistes, simplicité 

•	Prix abordables
•	Facilité de réservation

•	Offrant une vue d’en-
semble et contrôlable

•	Disponible pour les éco-
les exclusivement, et situ-
ation centrale

•	Facilité d’accès
•	Réservable en ligne

•	Simple, bon marché
•	Situation centrale

Offres 
Dortoirs, auberge de jeu-
nesse, chambres familiales, 
divertissement, lits d’en-
fants d’appoint 

Petites unités, infrastruc-
ture moderne, WLAN

Possibilités de se mettre  
au calme

Chambres à plusieurs lits 
avec douche/WC

•	Forfaits avec matériel,  
train et hébergement

•	Chambres familiales
•	Prestations pour les 

familles, p. ex. garde 
d’enfants 

•	Auberges de jeunesse
•	Animations pour enfants
•	Possibilités de se mettre 

au calme et lieux de 
rencontre

•	Forfaits week-end 
•	Forfaits 

train-hébergement-
matériel 

•	Prix de groupe pour 
l’hébergement

•	Auberges de jeunesse

•	Maison ou appartement
•	Forfaits week-end 
•	Offres de divertissement  

le soir

•	Forfaits 
train-hébergement

•	Chambres à plusieurs lits

D
iv

er
ti

ss
em

en
t

Possibilités de pratiquer 
d’autres sports, bien-être, 
jeux, musique

Vivre la vitesse 

Faire de l’ascension une 
expérience

Vivre autre chose/plus 
intensément qu’à la 
maison

Surprises 

Personnages pour enfants

(bonhomme de neige, 
créatures légendaires), 

Activités pour l’après-ski

Moniteurs de ski motivés

•	Lieux de rencontre
•	Possibilités de se mettre 

au calme
•	Garde d’enfants

•	Offre additionnelle  
ur place (piscine, etc.)

•	Sans médias

•	Discothèque, films & 
activités sportives  
(p. ex. tennis de table, 
baby-foot)

•	Set de DJ 
•	Salle de musique
•	Salle de dessin
•	Skate park
•	Fosse de réception
•	Manifestations
•	Compétitions
•	Espace découverte
•	Rencontres avec des pairs

En
ca

d
re

m
en

t/
fo

rm
at

io
n

Propriétés
Adapté à l’âge, courtois, 
compréhensif, exemplaire, 
formé, motivé

Plaisir/volonté d’apprendre

•	Compétent 
•	Motivé

•	Jeune, motivé
•	Indépendant
•	Accompagnant,  

encourageant
•	Organisé

•	Bien formé (qualité)

Offres
Ecole de ski, personnel des 
remonte-pentes, modèles/
idoles, histoires, 
métaphores

•	Informations pour  
les parents (flyer, 
Internet, ...)

•	Ecole de ski

•	Pool pour spécialistes 
(moniteurs manquants) 

•	Moniteurs J+S 
compétents

•	Sensibiliser les futurs 
moniteurs

•	Equipe de moniteurs  
bien rodée

•	Collaboration avec les 
HEP

•	Interlocuteur clair
•	Médias sociaux
•	Héros/témoignages
•	Formation

•	Prof. de ski
•	Moniteur formé
•	Reconnaissance  

du moniteur à sa juste 
valeur
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Bedürfnisse  
der Zielgruppe

 
Erfolgsfaktoren der Settings

Kleinkinder (KK)  
Kinder (K)  
Jugendliche (J)

Familien Schulen Gruppen  
Gleichaltriger

Clubs 
Jugendorganisationen

U
n

te
rk

u
n

ft

Eigenschaften
Zentral gelegen, Nähe 
Piste, einfach 

•	Günstige Preise 
•	einfache 

Buchungsmöglichkeit

•	Überschaubar, 
kontrollierbar

•	exklusive Verfügbarkeit, 
zentral gelegen 

•	Einfacher Zugang  
zum Angebot

•	online buchbar

•	Einfach, günstig
•	zentral gelegen

Angebote 
Massenlager, Jugendher-
berge, Familienzimmer, 
Unterhaltung, anstellbare 
Kinderbetten, 

kleine Einheiten, moderne 
Infrastruktur, WLAN

Rückzugsmöglichkeiten

Mehrbettzimmer  
mit Dusche/WC

•	Packages mit Material, 
Bahn und Unterkunft

•	Familienzimmer
•	Familiengerechte 

Leistungen wie 
Kinderbetreuung 

•	Jugendherbergen
•	Kinderanimation
•	Rückzugsmöglichkeiten 

und Begegnungsorte

•	Wochenend-Packages, 
•	Bahn-Unterkunft- 

Material-Packages, 
•	Gruppenpreise  

für Unterkünfte
•		Jugendherbergen

•	Haus oder Appartement
•	Wochenendpackages 
•	Unterhaltungsangebot 

am Abend

•	Package-Bahn-Unter-
kunft

•	Mehrbettzimmer

U
n

te
rh

al
tu

n
g

Alternative Sportmöglich-
keiten, Wellness, Spiele, 
Musik

Geschwindigkeit erleben

Bergfahrt zum Erlebnis 
machen

anderes/mehr als zu Hause

Überraschendes 

Kinderfiguren 
(Snowly, Fabelwesen), 

Aktivitäten  
für den Après-Ski

Motivierte Skilehrer 

•	Begegnungsorte
•	Rückzugsmöglichkeiten
•	Kinderbetreuung

•	Zusatzangebot vor Ort,  
die benutzt werden 
können (Hallenbad usw.)

•	Ohne Medien

•	Disco, Filme & Sport
aktivitäten, z. B. Tisch
tennis oder Tischsoccer

•	Self DJ Set
•	Music Room
•	Art-Room
•	Skate Park
•	Schnitzelgrube
•	Events
•	Wettkampfsessions
•	Trendecke
•	Peertreff

B
et

re
u

u
n

g
/I

n
st

ru
kt

io
n

Eigenschaften
Altersgerecht, freundlich, 
verständnisvoll, vorbildlich, 
geschult, motiviert

Spass/Lernerfolg förderlich

•	Kompetent, 
•	motiviert

•	Jung, motiviert
•	Unabhängig
•	begleitend und fördernd
•	einfache Organisation

•	Gut ausgebildet 
(Qualität)

Angebote
Skischule, Liftpersonal, 
verknüpft mit Geschichten, 
Vorbilder/Idole 

•	Information für Eltern 
(Flyer, Internet, …)

•	Skischule

•	Pool für Fachleute  
(fehlende Leiter) 

•	kompetente 
J+S-Leiterpersonen

•	künftige Lehrpersonen 
sensibilisieren

•	gut eingespielte 
Leiterteams

•	Zusammenarbeit mit PH’s

•	Klare Ansprechperson
•	social media
•	Helden/Testimonials 
•	Instruktion 

•	Skilehrer
•	ausgebildete Leiter
•	Wertschätzung der Leiter
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Besoins des groupes 
cibles

 
Facteurs de réussite dans les différents contextes

Petits enfants (PE)  
Enfants (E)  
Jeunes (J)

Familles Ecoles Groupes de pairs Clubs
Associations  
de jeunesse

Sé
cu

ri
té

Prérequis

Nombreux écriteaux 

Réseau de téléphonie 
mobile disponible

Personnel spécialisé  
(accompagnants) formé

Moniteurs dignes  
de confiance 

Pistes sécurisées

•	Pratique du ski en toute 
sécurité

•	Ecriteaux et informations

•	L’encadrement occupe  
une place centrale

•	Conditions cadres 
politiques

•	Assurance/responsabilité
•	Sécurité du droit/soutien 

juridique si nécessaire
•	Aide-mémoires
•	Standards élevés
•	Les moniteurs doivent 

pouvoir garantir la 
sécurité

•	Ne pas avoir peur  
de prendre des respon- 
sabilités

•	Evaluation de la difficulté 
des cours proposés

•	Couverture des risques
•	Encadrement

C
ap

ac
it

é 
fi

n
an

ci
èr

e

Tous les enfants devraient 
avoir la possibilité de béné-
ficier des offres

Proposer des tarifs meil-
leurs marché pour les 
jeunes jusqu’à 18 ans au 
min., voire jusqu’à 20 ans

Abonnement de ski, TP, 
restauration

Subventions

•	Gratuit pour les enfants 
jusqu’à × ans ou à partir  
du 2e ou 3e enfant

•	Meilleur marché pour les 
enfants/jeunes jusqu’à  
18 ans au min. voire 
jusqu’à 20 ans

•	Louer plutôt qu’acheter 
•	Forfaits tout compris
•	Cartes journalières pour 

les familles
•	Financièrement suppor

table lorsque pratiqué 
régulièrement

•	Offres spéciales

•	Préparer des offres 
meilleures

•	Analyser le coût maximal 
que les parents peuvent 
supporter pour le camp

•	Bas coûts
•	Soutien
•	(J+S, fondations, etc.)
•	Réglementation pour  

les aides financières

•	Rabais pour les groupes •	AG pour remontées 
mécaniques très bon 
marché

C
o

m
m

u
n

ic
at

io
n Réveiller le souvenir des 

expériences positives 
passées

•	Accent mis sur les expé
riences familiales

•	Magazines destinés aux 
parents et courriels 
directs

•	Centralisée
•	(possibilité de comparer)

•	Informations régulières
•	Offres forfaitaires pour  

les moniteurs, les services 
des sports et les coachs

•	Numérique 
•	Former des 

communautés 
•	Tickets4you
•	Freestyle.ch

•	Informations régulières
•	Offres forfaitaires trans-

mises aux services de 
communication des 
associations

In
sp

ir
at

io
n

Style de vie

Expériences et modèles

•	Accent mis sur les expé
riences vécues, pas sur  
le sport

•	Expérience collective  
dans la nature

•	Culture scolaire •	Expérience collective
•	Modèles

•	Modèles
•	Champion du monde 

actuel
•	Témoignages (personne 

qui incarne une marque, 
matériel de ski, lieu)

D
iv

er
s

Cadeaux •	Distinctions
•	Médailles

•	Soutien financier  
de la commune  
ou de l’école

•	Fond de soutien
•	Moniteurs engagés
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Bedürfnisse  
der Zielgruppe

 
Erfolgsfaktoren der Settings

Kleinkinder (KK)  
Kinder (K)  
Jugendliche (J)

Familien Schulen Gruppen  
Gleichaltriger

Clubs 
Jugendorganisationen

Si
ch

er
h

ei
t

Wird vorausgesetzt

Überall Beschilderungen 

durchgehendes Handynetz

fertig ausgebildetes 
Fachpersonal als 
Betreuung

vertrauenswürdige 
Leiterpersonen 

sichere Pisten

•	Sicheres Skifahren
•	Beschilderung  

und Information

•	Zentral ist die Betreuung
•	politische 

Rahmenbedingungen
•	Versicherung/Haftung
•	Rechtssicherheit/juris

tische Unterstützung  
bei Bedarf

•	Merkblätter
•	Hoher Standard
•	Lehrpersonen müssen 

Sicherheit gewährleisten 
können

•	Angst vor der Verant
wortung nehmen

•	Bewertung der Schwie-
rigkeit der angebotenen 
Kurse

•	Absicherung
•	Betreuung

Fi
n

an
zi

el
le

 T
ra

g
b

ar
ke

it Alle Kinder sollen die 
Möglichkeit erhalten,  
die Angebote zu nutzen

Günstige Jugendtarife  
bis mindestens 18 oder  
20 Jahre

Skipass, ÖV, Verpflegung

Subventionen

•	Kinder gratis bis x Jahre 
oder ab 2./3. Kind gratis

•	Günstige Kinder-/Ju-
gendtarife bis mind. 18 
oder 20  Jahre

•	Mieten statt Kaufen 
•	Packages all inklusive
•	Familientageskarten
•	Regelmässig tragbar
•	Spezialangebote

•	Bessere Angebote 
schnüren

•	Lagermaximalbetrag  
für Eltern analysieren

•	Tiefe Kosten
•	Unterstützung  

(J+S, Stiftungen usw.)
•	Regelungen zur finan

ziellen Unterstützung

•	Rabatte für Gruppen •	Seilbahnen GA  
sehr günstig

K
o

m
m

u
n

ik
at

io
n Erinnerungen wecken  

an die positiven Erlebnisse 
von früher

•	Familienerlebnis  
im Vordergrund

•	Elternmagazine und 
direkte Mails

•	Zentral  
(für Vergleichbarkeit)

•	Regelmässige Infos
•	Packageangebote  

für Lehrpersonen, Sport
ämter und Coaches

•	Digital 
•	Communities bilden 
•	Tickets4you
•	Freestyle.ch

•	Regelmässige Infos
•	Packageangebote  

an Komm Verein 

In
sp

ir
at

io
n Lifestyle

Erlebnisse und Vorbilder

•	Erlebnis im Vordergrund 
nicht Sportart

•	Gemeinsames Erlebnis  
in der Natur

•	Schulkultur •	Gemeinsames Erlebnis
•	Vorbilder

•	Vorbilder
•	aktuelle Weltmeister
•	Testimonials (jemand  

der eine Marke ver
körpert, Skimaterial, Ort)

D
iv

er
se

s

Geschenke

Give aways

•	Auszeichnungen
•	Medaillen

•	Finanzielle Unterstützung 
durch Gemeinde oder 
Schule

•	Unterstützungsfonds
•	Engagierte 

Leiterpersonen
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Conclusion du premier atelier

Il ressort des discussions menées lors du premier atelier que les 
participants sont d’accord sur la plupart des points abordés. Mo-
tiver davantage d’enfants et de jeunes à pratiquer des sports de 
neige signifie avoir une population plus active à long terme dans 
ces sports. Les sports de neige et leurs multiples facettes peuvent 
ainsi contribuer à la santé et à l’activité physique de la population. 
Pour les régions périphériques plutôt structurellement faibles, 
les sports de neige ont une importance qui va bien au-delà des 
préoccupations sportives et de santé publique. Ils constituent le 
noyau de l’industrie du tourisme. Ils sont particulièrement impor-
tants pour la Suisse, qui se considère comme l’un de leurs ber-
ceaux. Les sports de neige constituent ainsi un élément culturel 
central pour notre pays. Les biens culturels doivent toutefois être 
entretenus et transmis. L’école est toute désignée à cet égard. 

Pour que les publics cibles définis (familles, écoles, pairs et clubs) 
puissent effectivement profiter des offres de sports de neige, 
leurs besoins doivent être pris en compte. Des facteurs de réus-
site ont ainsi été compilés (cf. point 7). Les souhaits des groupes 
cibles doivent pouvoir être identifiés le plus précisément possible 
lors de l’élaboration des offres. Les offres forfaitaires semblent 
être les plus adaptées.

Dans l’optique de la définition de mesures, l’accent doit être mis 
sur les publics cibles de la famille et de l’école. Des mesures gé-
nérales communes peuvent être prises, car ces deux publics cibles 
ont des besoins similaires. Il devrait également être relativement 
simple d’élaborer des offres forfaitaires.

Il ressort également des discussions que l’élaboration des offres 
n’est pas le seul élément déterminant pour le public cible de 
l’école. Les conditions-cadres pour la réalisation d’activités de 
sports de neige doivent également être améliorées. Les mesures 
suivantes doivent notamment être envisagées: 
•	Allongement substantiel des périodes de camps scolaires: 

concentrer ces camps sur le mois de février n’est pas 
constructif. 

•	Introduction de camps de sports de neige obligatoires par les 
cantons pour les différents degrés scolaires: le canton de Bâle-
Ville réalise par exemple déjà des journées de sports de neige 
obligatoires pour tous ses élèves.

•	Amélioration du soutien aux enseignants pour la planification 
et l’élaboration des camps (offre de formation J+S, formation 
et perfectionnement des enseignants).

•	Amélioration de l’accompagnement des enseignants lors  
des camps de sports de neige. 

•	Amélioration de l’indemnisation des auxiliaires/de l’équipe  
de moniteurs.

Enfin, il convient d’améliorer la coordination des offres exis-
tantes. Celles-ci doivent être mise en réseau et communiquées. 
A  cet égard, une plate-forme nationale doit être envisagée. 

L’état actuel des discussions est résumé dans le schéma ci-après.
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3.	 Fazit erster Workshop

Die Diskussionen anlässlich des 1.  Workshops haben ergeben, 
dass sich die Teilnehmenden hinsichtlich der verschiedenen 
Thesen im grossen und ganzen einig sind. Mehr Kinder und 
Jugendlich im Schnee bedeutet letztlich auch langfristig eine 
schneesportaktive Bevölkerung. Damit kann der Schneesport 
in seinen unterschiedlichen Facetten auch zu einer gesunden 
und sportlichen Bevölkerung beitragen. Für tendenziell eher 
strukturschwache Randregionen geht aber die Bedeutung des 
Schneesports weit über diese gesundheitlichen oder sportlichen 
Aspekte hinaus. Schneesport ist Kern einer umfassenden Touris-
musindustrie. Für die Schweiz, die sich als eine der Wiegen des 
Schneesports versteht, ist dies von hoher Relevanz. Man kann so-
mit den Schneesport auch als elementares Kulturgut der Schweiz 
verstehen. Kulturgüter müssen aber gepflegt und weitergegeben 
werden: Hierfür eignet sich in erster Linie die Schule.

Damit die verschiedenen definierten Settings (Familien, Schulen, 
Peers sowie Clubs) effektiv Gebrauch von Schneesportangebo-
ten machen, müssen deren Bedürfnisse erfüllt werden. Hierfür 
wurde eine Reihe von Erfolgsfaktoren zusammengetragen (Zif-
fer  7). Vereinfacht lässt sich sagen, dass für eine konkrete An-
gebotsgestaltung die Wünsche der Zielgruppe möglichst genau 
identifiziert sein müssen. Klar erfolgversprechend erscheinen 
Package-Angebote.

Für die weitere Bearbeitung im Hinblick auf die Entwicklung von 
Massnahmen drängt sich eine Konzentration auf die Settings 
Familie und Schule auf. Für diese beiden Settings lassen sich 
gewisse Verallgemeinerungen treffen, da bei den Anspruchs
gruppen ähnliche Bedürfnisse anzutreffen sind. Damit können 
auch verhältnismässig einfach Package-Angebote geschnürt 
werden.

Die Diskussionen haben ebenfalls gezeigt, dass für das Setting 
Schule nicht nur die Angebotsgestaltung entscheidend ist. In 
diesem Bereich müssen auch die Rahmenbedingungen für die 
Durchführung von Schneesportaktivitäten verbessert werden. 
Unter anderem ist an folgende Massnahmen zu denken: 
•	Wesentliche Erweiterung der Perioden für die Durchführung 

von Schullagern. Eine Konzentration auf den Monat Februar 
ist nicht zielführend. 

•	Einführung von obligatorischen Schneesportlagern für die 
einzelnen Schulstufen durch die Kantone. Für alle Schüle
rinnen und Schüler verpflichtende Schneesporttage kennt 
zum  Beispiel der Kanton Basel-Stadt.

•	Lehrer in der Lager-Planung und -Gestaltung besser unter
stützen (Ausbildungsangebote J+S und Lehreraus- und 
weiterbildung).

•	Verbesserung der Betreuung von Lehrpersonen während  
des Aufenthalts im Schneesportlager. 

•	Bessere Entschädigung von Hilfskräften/Leiterteam.

Schliesslich muss man sich auch Gedanken über eine verbesserte 
Koordination der bereits bestehenden Ansätze machen. Die ver-
schiedenen Angebote müssen vernetzt und letztlich auch kom-
muniziert werden. Hierzu ist die Frage einer nationalen Plattform 
zu prüfen. 

In der Abbildung auf der nächsten Seite wurde versucht, die 
bisherige Diskussion zusammenzufassen.
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Conception concrète des offres
Planification/organisation, matériel, voyage, remontées mécaniques, pistes  
et parcs, sécurité, repas, hébergement, divertissements, encadrement/instruction, 
offres financièrement supportables

Optimiser les conditions cadre!
P. ex. mieux harmoniser les périodes des camps scolaires  
P. ex. camps de sports de neige obligatoires

Famille Ecole Peers Clubs
sport

Clubs
neige

Mesures pour développer des offres forfaitaires

Facteurs de succès
Connaître exactement les groupes cible! 
Offres forfaitaires

11

Konkrete Angebotsgestaltung
Planung/Organisation, Material, An-/Rückreise, Bergbahnen,  
Pisten und Parks, Sicherheit, Verpflegung, Unterkunft, Unterhaltung,  
Betreuung/Instruktion, Finanzielle Tragbarkeit

Rahmenbedingungen optimieren!
z. B. Schullager-Perioden besser abstimmen
z. B. Schneesportlager-Obligatorien etablieren

Familie Schule Peers Clubs
Sport

Clubs
Schnee

Massnahmen  
zur PACKAGE-Entwicklung

Erfolgsfaktoren
Zielgruppe genau kennen! 
PACKAGE-Angebote
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Partie 4	 Résultats du deuxième atelier

Discussion des propositions

Proposition 1
La proposition 1, qui prévoyait que les résultats du premier ate-
lier, synthétisés dans un rapport, indiquent la direction à suivre 
et constituent la base de la poursuite des travaux, a rapidement 
fait l’unanimité lors d’une discussion en plénum. Les membres 
du comité de pilotage ont souligné, par de brèves déclarations, 
la grande importance qui doit être accordée à l’encouragement 
des sports de neige. Les sports de neige ne constituent pas seu-
lement un élément essentiel du tourisme et donc de l’économie, 
ils ont également une importance cruciale dans les domaines 
de la pédagogie, de l’intégration sociale et du sport. En outre, 
ils constituent un élément culturel central. La Suisse est un pays 
montagneux, et les sports de neige en sont une parfaite illus-
tration.

Proposition 2
La majorité des participants ont adhéré à la proposition 2; celle-ci 
prévoyait que les mesures nationales d’encouragement se foca-
lisent sur l’école obligatoire et en particulier sur les offres forfai-
taires qui lui sont destinées. Ils se sont accordés sur le fait qu’il 
est plus facile d’atteindre les enfants et les jeunes par le biais 
de l’école que par le biais de la famille. Il ne suffit toutefois pas 
de mettre l’accent uniquement sur l’école et les enseignants. Les 
autorités scolaires et les communes doivent également être im-
pliquées et façonner les conditions-cadres pour la réalisation de 
manifestations de sports de neige. La réalisation de camps de 
sports de neige obligatoires n’est par exemple pas possible sans 
une participation financière importante des communes ou des 
cantons. Dans ce contexte, plusieurs voix ont clairement relevé 
que les décideurs politiques dans le domaine de l’école doivent 
être convaincus de l’importance des journées ou des camps de 
sports de neige.

Les représentants des écoles ont fait remarquer que l’école doit 
avant tout respecter son mandat d’éducation et que cela néces-
site déjà beaucoup de ressources. La réalisation de camps de 
sport fait certes partie de ce mandat, mais pas à n’importe quel 
prix. Ils ont donc demandé davantage de soutien aux écoles plu-
tôt que davantage de contraintes. Comme le montre l’exemple 
de l’Autriche, il faudrait développer une stratégie de marketing 
pour motiver les écoles à réaliser ces journées ou ces semaines 
de sports de neige. Il faudrait peut-être aussi créer des conditions 
cadres institutionnelles facilitant cette réalisation pour les écoles. 
Le rôle du coordinateur de sport communal ou du coach scolaire 
J+S ont été cités à titre d’exemples. Ces personnes pourraient 
jouer un rôle clé dans l’organisation de camps scolaires. Une autre 
piste évoquée serait de considérer la réalisation de camps comme 
de la formation continue pour les enseignants.

Plusieurs groupes se sont demandé s’il ne faudrait pas plutôt 
d’abord déterminer les causes du recul du nombre de camps. 
Différents facteurs ont été évoqués à cet égard: 
•	Difficultés financières de nombreuses communes empêchant 

la réalisation de camps de sport de neige. 
•	Difficulté des moniteurs J+S à obtenir des congés pour accom-

pagner des camps scolaires. 
•	Peur des enseignants par rapport à la responsabilité juridique 

qu’implique la réalisation de camps. 
•	Les hautes écoles pédagogiques ne mettent plus obligatoire-

ment l’accent sur les sports de neige dans le cadre de la for-
mation des futurs enseignants. 

En conclusion, il faudrait pouvoir interpeller les enseignants de 
manière active et les convaincre de la «valeur pédagogique» des 
camps de sports de neige. 

Les offres forfaitaires sont censées faciliter l’organisation des 
journées et des camps de sports de neige. Il faut toutefois que 
ces offres soient modulables, car toutes les écoles n’ont pas les 
mêmes besoins. Il ne suffit donc pas de pouvoir leur faire profiter 
d’offres adéquates. Dans l’optique d’une fidélisation à long terme 
(aux stations et aux sports de neige), il faudrait par exemple que 
les familles des élèves soient aussi intégrées. Plusieurs pistes ont 
été évoquées à cet égard:
•	Il devrait être possible de profiter de rabais sur le matériel  

de prêt également après le camp. 
•	Les élèves et les enseignants devraient être motivés à pra

tiquer à nouveau des sports de neige grâce à des bons offerts 
par les stations (p. ex. abonnements de ski de fin de saison 
remis gratuitement aux participants à des camps).

Proposition 3
Les discussions portant sur la proposition 3 («camps et journées 
hors-cadre sous forme d’offres forfaitaires») ont mis l’accent sur 
la forme concrète que devraient avoir ces offres forfaitaires pour 
intéresser les écoles. Dans ce contexte aussi, plusieurs groupes 
de travail se sont interrogés sur le fait que l’absence d’offre for-
faitaire puisse effectivement être une cause du recul du nombre 
de camps de sports de neige. Certaines voix ont souligné que 
ces offres forfaitaires n’étaient pas seules en cause. En maints 
endroits, les conditions-cadres politiques devraient être adaptées 
pour faciliter ou même simplement permettre la réalisation de 
camps de sports de neige. Les enseignants, les autorités scolaires 
et les communes devraient être davantage responsabilisées pour 
qu’il existe une obligation ou du moins un devoir moral de réa
liser des camps. 

12

Teil 4	 Ergebnisse des zweiten Workshops

1.	 Diskussion der Festlegungen

Festlegung 1
Zur Festlegung 1, wonach die in Berichtsform formulierten Er-
gebnisse des Workshop I als zielführend und Grundlage für die 
Weiterarbeit dienen sollen, wurde im Rahmen einer Plenumsdis-
kussion rasch Einigkeit erzielt. Die Mitglieder des Steuerungsaus-
schusses unterstrichen mit kurzen Statements die hohe Bedeu-
tung, die dem Thema Schneesportförderung zuzumessen ist. 
Schneesport sei nicht nur ein eminent wichtiger Tourismus- und 
damit auch Wirtschaftsfaktor. Schneesport sei auch aus pädago-
gischer, sozial-integrativer und sportlicher Sicht von erheblicher 
Bedeutung. Zudem könne diesem der Charakter eines Kultur
gutes zugeschrieben werden. Die Schweiz sei ein Alpenland und 
nirgends sonst werde das so stark zum Ausdruck gebracht wie im 
Schneesport.

Festlegung 2
Grossmehrheitlich wurde der Festlegung zugestimmt, wonach 
der Hauptfokus bei der Entwicklung nationaler Massnahmen auf 
die obligatorische Schule und hier insbesondere auf Package-
Angebote für diesen Kundenkreis gelegt werden sollte. Man war 
sich einig, dass sich der Zugang zu den Kindern und Jugendlichen 
über die Schule weitaus einfacher gestaltet als über die Familien. 
Es reiche aber nicht, den Fokus nur eng auf Schule und Lehrkräfte 
zu richten. Schulbehörden und Gemeinden müssten ebenfalls 
einbezogen werden. Letztlich würden die Rahmenbedingungen 
für die Durchführung von Schneesportanlässen wesentlich durch 
diese geprägt. So sei beispielsweise die Durchführung von obli
gatorischen Schneesportlagern ohne substantielle finanzielle 
Beiträge der Gemeinden oder der Kantone gar nicht möglich. In 
diesem Zusammenhang wurde mehrfach und in aller Deutlichkeit 
darauf hingewiesen, dass die politischen Verantwortungs- und 
Entscheidungsträger im Umfeld der Schule von der Notwendigkeit 
von Schneesporttagen und -lagern überzeugt werden müssten.

Vertreter der Schule wiesen darauf hin, dass die Schule in erster 
Linie einen Erziehungsauftrag habe und mit der Erfüllung dieses 
Auftrags bereits stark ausgelastet sei. Zu diesem Auftrag gehöre 
zwar auch die Ausrichtung von Schulsportlagern – doch dies nicht 
um jeden Preis. Es wurde daher angeregt, nicht mit Forderungen 
an die Schule heranzutreten, sondern ihr Unterstützung anzubie-
ten. Wie das Beispiel von Österreich zeige, müsse man mit einer 
abgestimmten Marketingstrategie auf die einzelnen Schulen zu-
gehen, um diese für Schneesporttage oder -wochen zu motivie-
ren. Evtl. müssten auch an den Schulen institutionelle Rahmenbe-
dingungen geschaffen werden, die die Durchführung von Lagern 
erleichtern. Genannt wurde hier etwa das Amt des Sportkoordi-
nators einer Gemeinde und oder eines J+S-Schulcoaches in der 
Schule. Diese Person könnte bei der Organisation von Schullagern 
eine zentrale Rolle übernehmen. Ins Spiel gebracht wurde auch 
der Gedanke, dass Lehrkräften die Durchführung von Lagern als 
Weiterbildung angerechnet werden könnte.

In verschiedenen Gruppen wurde die Frage aufgeworfen, ob 
nicht zuerst die Ursachen für einen Rückgang der Lager zu eru-
ieren wären. Im Rahmen dieser Diskussion wurden verschiedene 
Faktoren ins Feld geführt, die für eine tendenzielle Abnahme 
sprechen könnten: 
•	Finanzielle Engpässe in vielen Gemeinden liessen nicht zu, 

dass Schneesportlager durchgeführt würden. 
•	J+S-Leitende hätten zunehmend Mühe, für ihre Tätigkeit im 

Rahmen eines Schullagers Urlaub zu erhalten. 
•	Lehrkräfte hätten Angst vor der rechtlichen Verantwortung, 

die ihnen bei der Durchführung von Lagern auferlegt werde. 
•	Die pädagogischen Hochschulen würden ihren Bildungsauf-

trag zu Gunsten der kommenden Lehrergenerationen nicht 
mehr zwingend auf den Schneesportbereich ausrichten. 

Daraus wurde gefolgert, dass man vermehrt aktiv auf die Lehr-
kräfte zugehen sollte und diese mit dem Hinweis auf den «päda
gogischen Wert» von Schneesportlagern überzeugen müsste. 

Paketlösungen wurden als wichtiger Beitrag zur Erleichterung 
der Organisation von Schneesporttagen oder -lagern aufgeführt. 
Allerdings müssten solche Pakete im Baukastenprinzip aufge-
baut sein, da nicht jede Schule die gleichen Bedürfnisse habe. 
Es reiche jedoch nicht, wenn die Schulen von guten Packages 
profitieren könnten. Um eine nachhaltige Bindung an die Desti-
nation und den Schneesport sicherzustellen, müssten z. B. auch 
die Familien der Schüler eingebunden werden. Als Anregungen 
wurden erwähnt:
•	Die Vergünstigung des Leihmaterials müsste über das eigent

liche Lager hinaus möglich sein. 
•	Schüler und Lehrkräfte sollten mit Gutscheinen der Destina-

tionen für weitere Tage im Schnee motiviert werden (z. B. in 
Form von Skipässen, die den Lagerteilnehmenden gratis bis 
Saisonschluss abgegeben werden [Saisonschluss-Skipässen]).

Festlegung 3
Die Diskussionen um die Festlegung 3 (Lager und Events als 
Package-Angebote) fokussierten um die Frage der konkreten 
Ausgestaltung solcher Packages, damit diese für Schulen inter-
essant sind. Auch in diesem Zusammenhang wurde in verschie-
denen Arbeitsgruppen die Frage aufgeworfen, ob effektiv die 
Tatsache fehlender Packages als Grund für eine Abnahme der 
Schneesportlager angeführt werden könne. Verschiedene Stim-
men wiesen darauf hin, dass Package-Angebote alleine nicht 
genügen. An vielen Orten müssten die politischen Rahmen
bedingungen geändert werden um die Durchführung von 
Schneesportlagern zu erleichtern bzw. gar zu ermöglichen. Lehr-
kräfte, Schulbehörden und Gemeinden müssten daher stärker in 
die Pflicht genommen werden, so dass entweder eine obligato-
rische oder dann aber zumindest eine Art von freiwilliger, resp. 
moralischer Verpflichtung entstehe, Lager durchzuführen. 
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En ce qui concerne la forme concrète des offres forfaitaires, plu-
sieurs observations ont été formulées:
•	Le prix joue un rôle important. Il varie énormément et dépend 

de différentes constellations. Dans le cas des camps scolaires 
obligatoires, il ne peut pas être fixé n’importe comment étant 
donné que la plupart des cantons plafonnent le montant 
susceptible d’être demandé aux parents à titre de participa-
tion aux frais d’organisation. La latitude est plus grande avec 
les  camps facultatifs. Mais quoi qu’il en soit, il importe, si l’on 
veut optimiser la participation aux camps ou aux journées 
de  sports de neige, de définir un prix supportable pour les 
parents. Cela implique qu’au niveau des communes, on soit 
prêt aussi à accorder ponctuellement des réductions à cer-
taines familles.

•	Le prix des offres forfaitaires dépend étroitement de la desti-
nation choisie, de la saison et du standard de l’hébergement 
proposé. Il faut donc offrir des possibilités de comparer ces 
offres sur une plateforme. A ce propos, certains ont égale-
ment fait remarquer qu’en Suisse, pendant les semaines de 
février, il est quasiment impossible de trouver de quoi héber-
ger un groupe. Alors pourquoi ne pas répartir aussi les camps 
sur les semaines n° 1 à 4 et sur le mois de mars? La question 
mérite d’être examinée. Les participants sont unanimes à dire 
qu’il faut définir des fourchettes de prix. Les prix doivent être 
calculés indépendamment des éventuelles subventions du 
canton et de la commune de domicile des écoles. C’est le seul 
moyen de garantir la transparence nécessaire entre les diffé-
rentes offres.

•	En ce qui concerne les camps scolaires, il est clair que  
les enseignants assument l’entière responsabilité de l’offre.  
La part de responsabilité liée aux activités de sports de neige 
peut être déléguée à des professionnels ou à des moniteurs 
qualifiés.

•	Il est important qu’il y ait sur place une personne de référence 
à qui on peut faire appel en cas de question ou de problème.

•	Du matériel de qualité doit être mis à disposition sur place 
pour tous les sports de neige.

•	Les offres forfaitaires de type journalier doivent être destinées 
en priorité au degré inférieur et il faut veiller à ce qu’elles  
ne soient pas uniques. En effet, si l’on veut véritablement 
pérenniser l’encouragement des sports de neige, il faut qu’elles 
soient suivies d’autres offres au long du parcours scolaire.

Enfin, comme cela a été souligné par plusieurs participants, il se-
rait faux de croire qu’un seul camp de sports de neige au cours 
de la scolarité obligatoire suffit à créer le lien de fidélité souhai-
té. Les stations doivent, durant le camp déjà, offrir des condi-
tions qui donneront envie aux élèves d’y revenir en qualité de 
clients. Elles pourraient, par exemple, proposer des offres préfé-
rentielles ou des abonnements de fin de saison aux participants 

aux camps. Pour que les mesures d’encouragement portent leurs 
fruits, il faut une bonne collaboration entre tous les prestataires 
de la destination. Mais, comme l’ont fait remarquer certains, il ne 
faut pas perdre de vue la réalité: la Suisse est un îlot de cherté et 
il faut s’attendre à ce que les réductions de prix soient limitées.

Propositions 4 et 5
Les discussions concernant ces propositions sont intervenues 
après les interventions des représentants de l’OFSPO (Matthias 
Remund), du SECO (Davide Codoni) et des Remontées Méca-
niques Suisses (Ueli Stückelberger).

Globalement, les participants à l’atelier II approuvent l’idée de 
créer une plateforme nationale. Ils estiment que sa direction stra-
tégique devrait être assumée par un comité de pilotage , dans 
lequel tous les acteurs concernés seraient représentés. L’unité 
purement opérationnelle devrait avoir son siège chez un des ac-
teurs. Les autres acteurs à prendre en compte sont: 
•	la COHEP (Conférence suisse des rectrices et recteurs  

des hautes écoles pédagogiques),
•	l’ASEP (Association suisse d’éducation physique à l’école),
•	l’organisation interprofessionnelle pour les hébergements  

de groupes (CONTACT groups.ch),
•	la branche des transports,
•	Gastrosuisse et hotelleriesuisse.
Ce qui compte avant tout, c’est que les prestataires participent à 
la plateforme et qu’ils y soient représentés de manière exclusive 
à travers leurs offres.

Dans plusieurs groupes, des participants estiment qu’il serait ju-
dicieux de s’inspirer de modèles existants, comme celui mis en 
place par l’Autriche (www.wispowo.at) ou celui de l’organisation 
interprofessionnelle pour les hébergements de groupes (www.
groups.ch). Il serait faux de vouloir créer une xième plateforme de 
réservation. Un tel projet engendrerait des risques considérables. 
Les plateformes de ce type sont complexes, coûtent cher et il en 
existe déjà suffisamment (p. ex. myswitzerland, destinations tou-
ristiques locales et groups.ch). La plateforme envisagée devrait 
être plutôt une plateforme d’information et de communication 
qui permette avant tout un contact direct entre prestataires et 
demandeurs sans pour autant offrir de possibilités de réserva-
tion. On ne peut espérer obtenir de résultats que si la plateforme 
est construite autour d’une unique selling proposition (USP). 
Pour ce faire, il faudrait travailler aussi avec des ambassadeurs 
qui parleraient de la plateforme dans les écoles et aux autorités. 
L’idée des offres certifiées n’a pas été jugée digne d’intérêt dans 
le contexte, vu qu’une certification demande du temps et cause 
des frais considérables, difficiles à répercuter. Il serait plus effi-
cace que la plateforme définisse des critères et évalue, sur cette 
base, la faisabilité de toutes les offres.
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Bezüglich der konkreten Ausgestaltung von Package-Lösungen 
wurden folgende Überlegungen angeführt: 
•	Eine wichtige Rolle spiele die Preisgestaltung. Diese sei sehr 

unterschiedlich und hänge von verschiedenen Konstellationen 
ab. Bei obligatorischen Schullagern könne der Preis nicht belie-
big festgelegt werden, da die meisten Kantone einen maximalen 
Betrag bestimmen würden, der den Eltern für die Durchführung 
eines Lagers verlangt werden dürfe. Bei den freiwilligen Schul-
lagern bestehe mehr Spielraum. Allerdings müsse im Interesse 
einer möglichst hohen Beteiligung an Lagern bzw. an Schnee-
sporttagen der Preis so festgesetzt werden, dass er von den 
Eltern noch bezahlt werden könne. Dies verlange auf Stufe Ge-
meinde auch fallweise Verbilligungen für die einzelnen Familien.

•	Die Preisgestaltung der Packages würde sehr stark von der 
gewählten Destination, der Saison und dem Standard der ange
botenen Unterkunft abhängen. Auf einer Plattform müsse daher 
Vergleichbarkeit hergestellt werden. In diesem Zusammenhang 
wurde auch der Hinweis angebracht, dass in den Februar
wochen in der Schweiz kaum freie Gruppenunterkünfte zur Ver-
fügung stünden. Es müsse daher in Betracht gezogen werden, 
die Lager auch in den DIN-Wochen 1 bis 4 und im März durch-
zuführen. Einigkeit bestand darin, dass die Preisgestaltung nur 
in Form von Bandbreiten erfolgen könne. Die Kalkulation der 
Preise dürfe allfällige Subventionen der Standortkantone und 
-gemeinden der Schulen nicht einschliessen. Nur so liesse sich 
die nötige Transparenz zwischen den verschiedenen Angeboten 
herstellen.

•	Bei Schullagern sei klar, dass die Lehrkraft die Gesamtverant-
wortung trage. Eine Teilverantwortung könne für den Bereich 
Schneesport an Profis oder qualifizierte Leiterpersonen abge
geben werden.

•	Wichtig sei eine Kontaktperson vor Ort, die zur Lösung 
anstehender Fragen beitragen könne.

•	Gutes Material müsse für sämtliche Schneesportarten vor Ort 
zur Verfügung gestellt werden.

•	Die Packages für Tagesangebote müssten in erster Linie 
für  die  Unterstufe angeboten werden. Zudem sei zentral, 
dass  solche Tagesangebote nicht isoliert dastehen. Sie müssten 
in der Schullaufbahn von Folgeangeboten begleitet werden. 
Ansonsten sei keine nachhaltige Förderung gegeben.

Schliesslich wurde verschiedentlich betont, dass ein einziges 
Schneesportlager im Verlauf der obligatorischen Schulzeit kaum 
ausreichen werde, um eine nachhaltige Bindung zum Schnee-
sport zu schaffen. Bereits während der Durchführung des Lagers 
müssten die Destinationen die Voraussetzungen schaffen, damit 
die Schülerinnen und Schüler später auch als Gäste wiederkom-
men. Möglichkeiten wären etwa Rabattangebote bzw. Saison-
schluss-Skipässen für Lagerteilnehmerinnen und -teilnehmer. Für 
eine effektive Förderung brauche es eine gute Zusammenarbeit 
aller Anbieter innerhalb der Destinationen. Im Rahmen dieser 

Diskussionen wurde allerdings zu bedenken gegeben, dass es 
sich bei der Schweiz um eine Hochpreisinsel handle und daher 
Verbilligungen nur in beschränktem Umfang realistisch seien.

Festlegung 4 und 5
Die Diskussionen um diese Festlegungen folgten im Anschluss an 
die Ausführungen von Vertretern des BASPO (Matthias Remund), 
seco (Davide Codoni) und Seilbahnen Schweiz (Ueli Stückel
berger) zu einer möglichen nationalen Plattform.

Allgemein erachteten die Teilnehmenden des Workshop II die 
Idee der Schaffung einer Plattform als sinnvoll. Die strategische 
Führung einer solchen Plattform sollte von einem Steuerungsaus-
schuss wahrgenommen werden, in dem sämtliche Stakeholder 
vertreten sind. Die effektive operative Einheit wäre bei einem 
der Stakeholder anzusiedeln. Als weitere Stakeholder wurden ins 
Spiel gebracht: 
•	COHEP (Schweizerische Konferenz der Rektorinnen  

und Rektoren der pädagogischen Hochschulen)
•	SVSS (Schweizerischer Verband für Sport in der Schule)
•	Branchenorganisation für Gruppenunterkünfte  

(CONTACT groups.ch)
•	Transportgewerbe
•	Gastrosuisse und Hotellerie Suisse

Wichtig sei vor allem, dass die Anbieter die Plattform mittragen 
und mit ihren Angeboten exklusiv dort vertreten seien.

In verschiedenen Gruppen wurde darauf hingewiesen, dass man 
sich an bestehenden Modellen orientieren sollte. Als Vorbilder 
wurde etwa das Beispiel von Österreich (www.wispowo.at) oder 
die Webseite der Gruppenunterkünfte in der Schweiz (www.
groups.ch) erwähnt. Zu planen sei nicht eine weitere Buchungs-
plattform. Der Aufbau einer solchen wäre mit erheblichen Risiken 
verbunden. Solche Plattformen seien komplex, teuer und zudem 
bereits in ausreichender Anzahl in Betrieb (z. B. myswitzerland, 
lokale Tourismusdestinationen und groups.ch) Die Plattform soll-
te vielmehr eine Informations- und Kommunikationsplattform 
sein, die in erster Linie den Direktkontakt zwischen Anbietern 
und Nachfragern ermöglicht, selbst aber nicht zwingend buch-
bare Angebote vertreibt. Erfolge könnten letztlich nur erzielt 
werden, wenn die Plattform als Unique selling proposition USP 
daherkomme. Dafür müsste auch mit Ambassadoren zusammen-
gearbeitet werden, die die Idee der Plattform in den Schulen und 
bei den Behörden verbreiteten. Die Idee von zertifizierten Ange-
boten wurde als nicht zielführend erachtet, da eine Zertifizierung 
in der Regel grossen Aufwand mit sich bringt und eher hohe 
Kosten verursacht, die dann kaum abgewälzt werden könnten. 
Es sei effizienter, wenn die Plattform Kriterien festlegen und 
sämtliche Angebote auf ihre Tauglichkeit hin beurteilen würde.
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Tous les participants ont convenu que la plateforme constituerait 
une solution pertinente pour rapprocher les offres des deman-
deurs (écoles). Mais tous les groupes de travail ont souligné que, 
sans campagne de sensibilisation auprès des demandeurs, il ne 
sera pas possible de générer de nouveaux camps. En principe, il 
faudrait lancer une offensive en faveur des camps de sports de 
neige. Cela présuppose que l’on améliore l’image de ces camps 
et que l’on crée au sein des écoles une culture qui les impose 
comme une évidence. Ces camps ne sauraient toutefois être 
détournés au profit de la promotion touristique. Ce qui compte 
avant tout, c’est leur plus-value pédagogique. 

Comme ils l’avaient déjà fait lors des discussions portant sur 
les propositions 2 et 3, les participants ont souligné qu’il fallait 
d’abord clarifier le pourquoi du déclin des camps de sports de 
neige. Les causes du phénomène diffèrent fortement selon les 
régions et les écoles. Il est donc pour ainsi dire impossible d’ap-
pliquer des solutions uniformes pour l’ensemble du pays. Mais 
certaines exigences ont été clairement formulées:
•	Revaloriser la formation habilitant à diriger des camps et plus 

particulièrement des camps de sports de neige dans les hautes 
écoles pédagogiques

•	Redonner aux camps leur place dans le programme d’ensei-
gnement et exiger des communes/cantons qu’ils fournissent 
les ressources nécessaires

•	Obliger les étudiants des hautes écoles pédagogiques à suivre 
une semaine de formation en sports de neige

•	Convaincre les directions des écoles et les autorités politiques 
d’améliorer les conditions-cadres applicables à la réalisation 
des camps (financement des camps et intégration des camps 
de sports de neige dans le calendrier). 

Les participants se sont accordés à dire que la création d’une 
plateforme pourrait contribuer à une promotion durable des 
sports de neige auprès de la tranche d’âge «Enfants et jeunes» 
– à condition que son travail et ses résultats soient évalués régu-
lièrement. En fin de compte, la branche elle-même doit redou-
bler d’efforts. Les destinations et tous leurs prestataires devraient 
proposer des journées de ski, des semaines de camp ou des sé-
jours à des conditions suffisamment attrayantes pour susciter 
l’intérêt de la clientèle. 

Résultats du deuxième atelier

Les participants au deuxième atelier ont approuvé dans leur 
grande majorité les propositions préparées par le comité de 
pilotage. L’idée de mettre en place une plateforme a été jugée 
adéquate. A vrai dire, le besoin d’améliorations apparaît consi-
dérable au niveau des conditions-cadres, qui sont décisives pour 
la réalisation de camps de sports de neige. De l’avis général, ces 
conditions sont plutôt difficiles à faire évoluer. Aussi, ont souligné 
les participants, tous les intéressés doivent-ils s’investir, à l’éche-
lon notamment des communes (commissions scolaires, direc-
tions d’écoles, personnel enseignant, autorités politiques) et des 
hautes écoles pédagogiques, pour convaincre les responsables et 
les décideurs de l’importance pédagogique des camps de sports 
de neige.
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Man war sich einig, dass die Plattform eine sinnvolle Lösung 
darstellen könnte, um den Nachfragern (Schulen) die Angebote 
näher zu bringen. In allen Arbeitsgruppen wurde hingegen be-
tont, dass ohne intensive Bearbeitung der Nachfrageseite keine 
neuen Lager generiert werden können. Es müsste im Prinzip 
eine Schneesportlageroffensive gestartet werden. Das bedinge 
eine Verbesserung des Images der Schneesportlager und die 
Schaffung einer Schulkultur, in der die Durchführung von Lagern 
als Selbstverständlichkeit betrachtet werde. Dabei wurde jedoch 
betont, dass die Durchführung von Schneesportlagern nicht zur 
Tourismusförderung verkommen dürfe. Im Vordergrund bleibe 
immer der pädagogische Mehrwert. 

Wie bereits anlässlich der Diskussionen zu den Festlegungen 2 
und 3 wurde nochmals betont, dass man sich eigentlich erst Klar-
heit darüber verschaffen sollte, warum heute weniger Schnee-
sportlager durchgeführt werden. Die Gründe seien nämlich je 
nach Ort und je nach Schule sehr unterschiedlich. Man könne 
daher auch kaum mit einheitlichen landesweiten Lösungen ope-
rieren. Einige Forderungen wurden allerdings klar platziert:
•	Die Ausbildung an den pädagogischen Hochschulen zur 

Leitung von Lagern und insbesondere von Schneesportlagern 
müsse wieder höher gewichtet werden. 

•	Lager müssten wieder ihren Platz im Lehrangebot finden 
und die Gemeinden/Kantonen hätten dafür die benötigen 
Ressourcen zur Verfügung zu stellen.

•	Absolventinnen und Absolventen von pädagogischen Hoch-
schulen müssten selbst obligatorisch mindestens eine Schnee-
sportausbildungswoche besuchen. 

•	Bearbeitung von Schulleitungen und politischen Behörden 
für  eine Verbesserung der Rahmenbedingungen für 
die  Durchführung von Lagern (Finanzierung der Lager 
und  Bestimmung des Zeitpunktes für die Durchführung 
von  Schneesportlagern). 

Zustimmung fand die Auffassung, dass der Schneesports im 
Alterssegment «Kinder und Jugendliche» durch die Schaffung 
einer Plattform nachhaltig gestärkt werden könne. Die Arbeit 
und erzielten Resultate müssten allerdings laufend evaluiert wer-
den. Letztlich sei die Branche selbst gefordert. Die Destinationen 
und sämtliche Anbieter in den Destinationen müssten darauf 
hinwirken, Skitage, Lagerwochen oder Ferien so attraktiv zu ver-
markten, dass das Interesse bei der Kundschaft zunimmt.

2.	 Fazit zweiter Workshop

Es lässt sich festhalten, dass die Teilnehmenden am zweiten 
Workshop den vom Steuerungsausschuss erarbeiteten Fest
legungen grossmehrheitlich zustimmten. Der Aufbau einer 
Plattform wurde als zielführend gesehen. Allerdings ortete man 
grossen Handlungsbedarf bei den Rahmenbedingungen, denen 
für die Durchführung von Schneesportlagern eine eminent hohe 
Bedeutung zukommt. Man war sich einig, dass diese Rahmen-
bedingungen eher schwierig zu beeinflussen sind. Entsprechend 
kam deutlich zum Ausdruck, dass alle Betroffenen aufgefordert 
sind, vor allem auf Stufe Gemeinde (Schulkommissionen, Schul-
leitungen, Lehrerschaft und weitere politische Behörden) und 
bei den pädagogischen Hochschulen darauf hinzuwirken, die 
Verantwortungs- und Entscheidungsträger mit pädagogischen 
Argumenten von der Wichtigkeit der Schneesportlager zu über-
zeugen.
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Partie 5 Conclusion générale

La teneur de l’invitation envoyée aux participants était la 
suivante: 
Les causes de ce désintérêt (toujours moins d’enfants, de jeunes 
et d’écoles sur les pistes) sont multiples et des organisations du 
secteur tant privé que public s’interrogent actuellement sur les 
stratégies à adopter pour que les enfants et les jeunes rede-
viennent plus nombreux à pratiquer les sports de neige (ski alpin, 
snowboard et ski de fond). De nombreuses mesures et de nom-
breux projets ont déjà été examinés, initiés et mis en œuvre. Mais 
jusqu’ici, tous pèchent par manque de coordination.

Différents acteurs (Fédération suisse du tourisme, Remontées 
Mécaniques Suisses, Swiss Ski, Swiss Snowsports, secrétariat 
d’Etat à l’économie SECO et Office fédéral du sport OFSPO) ont 
décidé de s’associer au plus grand nombre possible de milieux 
concernés pour formuler des objectifs communs et identifier les 
mesures à prendre pour mener une action coordonnée.

D’entente avec le SECO, l’OFSPO a pris l’initiative d’organiser deux 
ateliers pour aborder cette thématique. Le premier sera consacré 
à l’introduction à cette thématique et à un état des lieux général. 
Lors de cet atelier, des thèses seront élaborées. Elles seront en-
suite retravaillées par un comité de pilotage et prendront la forme 
d’un rapport. Le second atelier sera consacré à ce rapport et à 
l’élaboration de questions qui permettront de définir les grands 
axes communs et les mesures à prendre. 

Cette démarche a-t-elle porté ses fruits?  
Voici les réponses.
Les deux ateliers ont suscité un vif intérêt et la plupart des ac-
teurs clés y ont délégué des représentants. Cette participation 
nombreuse a permis, lors du premier atelier, fin octobre 2013, 
de réaliser un état des lieux très complet et très nuancé, enrichi 
par les descriptions des nombreux projets qui existent déjà pour 
encourager les sports de neige. Simultanément, cinq thèses ont 
été élaborées, au terme de discussions également très nourries et 
nuancées. Partant de ces thèses, les participants ont identifié les 
facteurs de succès, tant côté offre que côté demande. Côté offre, 
on a surtout souligné la nécessité de mettre en place des offres 
forfaitaires et modulaires axées le plus possible sur les besoins, 
tandis que côté demande, ce sont surtout les conditions-cadres 
qui ont fait débat – parmi elles, notamment, l’attitude des auto-
rités et institutions responsables des politiques scolaires à l’égard 
des journées et des camps de sports de neige. Ces discussions 
ont abouti à un résultat important, à savoir une adhésion géné-
rale au constat que les sports de neige constituent un élément 
culturel central de notre pays, et que pour assurer le succès et la 
durabilité de mesures d’encouragement s’adressant aux enfants, 
aux jeunes et aux écoles, il faut envisager ces sports dans leurs 
trois dimensions: sportive, économique et formatrice.

Ces bases élaborées dans le cadre de l’atelier I se sont révélées 
adéquates pour discuter de propositions de mesures concrètes 
dans le cadre de l’atelier II qui s’est tenu fin janvier 2014. Ainsi, 
la proposition du comité de pilotage consistant à axer prioritai-
rement les offres sur la scolarité obligatoire et à privilégier des 
offres forfaitaires n’a suscité pratiquement aucune réserve, tout 
le monde estimant que c’est dans ce domaine que l’on peut es-
compter le plus grand effet de levier. Autre proposition de me-
sure bien acceptée: celle qui consisterait à créer une plateforme 
nationale pour l’encouragement du sport, financée par les princi-
paux intéressés. Ceux-ci délégueraient des représentants au sein 
d’un comité chargé de piloter les contenus de la plateforme. Les 
tâches et la structure de cette plateforme ont été discutées de 
manière approfondie au vu des nombreux enjeux en termes de 
sport, d’économie et de formation. Il en est ressorti, d’une part, 
que cette plateforme aurait pour rôles d’assurer la qualité des 
offres et de coordonner l’offre et la demande et, d’autre part, 
qu’elle devrait communiquer activement et inciter les autorités et 
les institutions responsables à améliorer les conditions-cadres de 
l’encouragement des sports de neige dans la sphère scolaire. Par 
conséquent, à la fin de l’atelier II, le comité de pilotage s’est vu 
confier la tâche de mettre rapidement en chantier la conception 
et la mise en fonctionnement de cette plateforme. Le comité de 
pilotage a pris bonne note de ce mandat et annoncé qu’il infor-
merait des progrès de son travail sous une forme appropriée. 

Ces débats constructifs, de même que l’adhésion suscitée par les 
thèses et les propositions du comité de pilotage, permettent de 
conclure à un résultat très satisfaisant et d’affirmer que les ate-
liers ont largement atteint leurs buts. Le climat positif qui régnait 
entre les participants au terme des deux sessions en témoigne. 
Ce qui compte désormais, c’est de savoir comment on réussira à 
mettre en place la plateforme nationale évoquée, et dans quel 
délai. L’un des principaux constats qui émergent à l’issue de ces 
travaux est que l’encouragement des sports de neige ne peut 
réussir que si tout le monde tire à la même corde. Par consé-
quent, il est capital que tous les acteurs clés s’impliquent dans ce 
projet porteur qu’est la plateforme, tant au niveau du contenu 
qu’au niveau financier.
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Teil 5	 Schlussbemerkungen

In der Einladung wurden die Ausgangslage und der 
Handlungsbedarf bezüglich der Schneesportförderung 
und die entsprechenden Zielsetzungen der beiden Work-
shops wie folgt umschrieben: 
Die Ursachen für diese Entwicklung (immer weniger Kinder, 
Jugendliche und Schulen im Schnee) sind vielfältig und es be-
schäftigen sich aktuell sowohl private als auch öffentlich-recht
liche Organisationen mit der Frage, wie man Kinder und Jugend
liche dazu bringt, wieder vermehrt Schneesport (Skifahren, 
Snowboarden und Skilanglauf) zu betreiben. Es sind auch schon 
zahlreiche Massnahmen und Projekte diskutiert, initiiert und um-
gesetzt worden. Was bezüglich all dieser Bestrebungen aber bis-
her fehlt, ist eine koordinierte Vorgehensweise.

In Anbetracht dieser Ausgangslage sind verschiedene Akteure 
(Schweizer Tourismusverband, Seilbahnen Schweiz, Swiss Ski, 
Swiss Snowsports, Staatssekretariat für Wirtschaft SECO, Bundes
amt für Sport BASPO) zur Auffassung gelangt, dass unter Ein-
bezug möglichst breiter Kreise gemeinsame Zielsetzungen for-
muliert und entsprechende Massnahmen für ein koordiniertes 
Vorgehen identifiziert werden sollten.

In Absprache mit dem SECO ist das BASPO dazu bereit, sich 
dieser Aufgabe im Rahmen von zwei Workshops anzunehmen. 
Inhaltlich ist vorgesehen, dass im Workshop I vor dem Hinter-
grund einer Einführung und einer umfassenden Auslegeordnung 
Thesen erarbeitet werden sollen. Diese Thesen sollen in der Folge 
unter der Leitung eines Steuerungsausschusses zu einem Bericht 
verarbeitet werden. Anlässlich des Workshop II soll dieser Bericht 
zu Festlegungen weiterentwickelt werden, auf deren Grundlage 
schliesslich gemeinsamen Stossrichtungen und Massnahmen 
definiert werden können.

Die Frage, ob die Ziele der beiden Workshops erreicht wer-
den konnten, lässt sich folgendermassen beantworten:
Das Interesse an den beiden Workshops war sehr gross und 
es nahmen Vertreterinnen und Vertreter der meisten relevan-
ten Stakeholder daran teil. Dadurch konnte im Rahmen des 
Workshop I Ende Oktober 2013 einerseits eine sehr breite und 
differenzierte Auslegeordnung erstellt werden. Dazu dienten 
insbesondere auch die Beschreibungen der zahlreichen bereits 
bestehenden Projekte zur Förderung des Schneesports. Gleich-
zeitig wurden in ebenso differenziert und engagiert geführten 
Diskussionen fünf Thesen erarbeitet, welche dazu verhalfen, 
die Erfolgsfaktoren sowohl für die Angebots- als auch für die 
Nachfrageseite zu identifizieren. Während angebotsseitig vor 
allem modulartig aufgebaute Package-Angebote mit möglichst 
bedürfnisgerechten Angebotskomponenten definiert wurden, 
standen nachfrageseitig schwergewichtig die Rahmenbedin-
gungen zu Debatte. Angesprochen wurden dabei insbesonde-
re die Haltungen der bildungspolitisch zuständigen Behörden 
und Institutionen zur Durchführung von Schneesporttagen und 

-lagern. Ein wesentliches Resultat der Diskussionen war schliess-
lich das Commitment, dass Schneesport im Alpenland Schweiz 
ein Kulturgut sei und Massnahmen zur Schneesportförderung 
für Kinder, Jugendliche und Schulen deshalb nur dann erfolg-
reich und nachhaltig seien, wenn sie die sport-, wirtschafts- und 
bildungspolitischen Aspekte des Schneesports gleichermassen 
berücksichtigen würden.

Die im Workshop I erarbeiteten Grundlagen erwiesen sich als ge-
eignet, um im Workshop II über Festlegungen zum weiteren Vor-
gehen bzw. über konkrete Massnahmen zu diskutieren. So blieb 
Ende Januar 2014 der Vorschlag des Steuerungsausschusses, 
wonach der Fokus bezüglich der Angebote vorderhand auf die 
obligatorische Schulzeit und auf Package-Angebote zu richten 
sei, weitgehend unbestritten. Es bestand Einigkeit darüber, dass 
in diesem Bereich die grösste Hebelwirkung erwartet werden 
dürfe. Ebenfalls positiv aufgenommen wurde der Massnahmen-
vorschlag, eine von den Stakeholdern finanziell getragene und 
von einem Ausschuss aus Vertreterinnen und Vertretern dieser 
Stakeholder inhaltlich gesteuerte nationale Plattform zur Schnee-
sportförderung zu schaffen. Über die Aufgaben und Ausgestal-
tung dieser Plattform wurden im Lichte der vielfältigen sport-, 
wirtschafts- und bildungspolitischen Aspekte umfassend disku-
tiert. Dabei kam zum Ausdruck, dass die Plattform zum einen 
Qualitätsicherungsaufgaben bezüglich der Angebote wahr-
zunehmen und die Koordination zwischen der Angebots- und 
Nachfrageseite zu gewährleisten habe. Zum anderen wird von 
der Plattform aber auch erwartet, dass sie aktiv Kommunikation 
betreibt und bei den zuständigen Behörden und Institutionen 
darauf hinwirkt, die Rahmenbedingungen für die Schneesport-
förderung im Schulbereich zu verbessern. Entsprechend wurde 
dem Steuerungsausschuss am Schluss des Workshops II der Auf-
trag erteilt, die Konzeption und die Umsetzung der nationalen 
Plattform in diesem Sinn rasch an die Hand zu nehmen. Der 
Steuerungsausschuss nahm diesen Auftrag entgegen und stell-
te in Aussicht, in geeigneter Form über die künftigen Entwick
lungen zu informieren. 

Angesichts der konstruktiven Diskussionen sowie der erzielten 
Commitments zu den Thesen und Festlegungen kann der Ziel
erreichungsgrad durchaus als hoch und erfreulich bezeichnet 
werden. Diese Beurteilung wird auch durch die gute Stimmung 
unterstrichen, welche bei den Teilnehmenden jeweils am Ende 
der beiden Veranstaltungen herrschte. Zentral wird nun sein, 
wie und in welchem Zeithorizont es gelingen wird, die nationale 
Plattform zu konzipieren und umzusetzen. Eine der Schlüssel
erkenntnisse aus den beiden Workshops lässt sich wie folgt 
zusammenfassen: Schneesportförderung kann nur von allen 
gemeinsam erfolgreich betrieben werden. In Erwägung dieser 
Erkenntnis wird entscheidend sein, ob alle Stakeholder bereit 
sind, ihren inhaltlichen und finanziellen Beitrag zu dieser zu-
kunftsweisenden Plattform zu leisten. 
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Annexe

Thèses remaniées après les travaux de groupe

Thèse 1
En tant que nation de sports d’hiver et de tourisme, la Suisse a 
besoin d’une population qui pratique activement les sports de 
neige, toutes catégories d’âge et toutes couches de population 
confondues.

Thèse 2
Une population qui pratique activement les sports de neige, 
toutes catégories d’âge et groupes de population confondus, 
présuppose que les enfants et les jeunes aient déjà fait des expé-
riences positives avec les sports de neige et y aient pris du plaisir. 
A travers les enfants, il est ensuite possible de faire aimer ces 
sports aux parents.

Thèse 3
Les expériences positives des enfants et des jeunes avec les 
sports de neige doivent s’inscrire dans la durée afin que, devenus 
adultes, ils pratiquent aussi des sports de neige et réservent des 
vacances dans les stations de sports d’hiver.

Thèse 4
Les enfants et les jeunes pratiquent les sports de neige en famille, 
dans le cadre de l’école, avec des amis et dans des clubs. Les 
offres doivent être adaptées à ces publics cibles (familles, écoles, 
pairs, clubs). Les offres d’initiation (qui s’adressent aux familles et 
aux écoles) doivent faire l’objet d’une attention particulière.

Thèse 5
Pour les enfants et les jeunes, resp. pour les familles, écoles, 
groupes d’amis et clubs, une expérience de sports de neige po-
sitive et durable est basée sur une offre composée des éléments 
suivants: 
• Planification/organisation
•	Matériel
•	Voyages aller/retour
•	Remontées mécaniques
•	Pistes et snowparks
•	Sécurité
•	Restauration
•	Hébergement
•	Animation
•	Encadrement/formation
•	Capacité financière

16

Anhang

1.	 Überarbeitete Thesen nach den Gruppenarbeiten

1. These
Als Wintersport- und Tourismusland benötigt die Schweiz eine 
alle Altersgruppen und Bevölkerungsschichten umfassende 
im Schneesport aktive Bevölkerung.

2. These
Eine alle Altersgruppen und Bevölkerungsgruppen umfassen-
de im Schneesport aktive Bevölkerung setzt voraus, dass bereits 
Kinder und Jugendliche positive Erfahrungen mit dem Schnee-
sport machen und entsprechend Spass daran haben. Durch die 
Kinder können auch deren Eltern für den Schneesport begeistert 
werden.

3. These
Die positiven Erfahrungen der Kinder und Jugendlichen mit dem 
Schneesport müssen nachhaltig sein, damit sie später auch als 
Erwachsene regelmässig Schneesport betreiben und Ferien in 
Schneesportdestinationen buchen.

4. These
Kinder und Jugendliche treiben Schneesport mit der Familie, im 
Rahmen der Schule, zusammen mit Gleichaltrigen und in Clubs. 
Auf diese Settings (Familien, Schulen, Peers, Clubs) müssen die 
Angebote ausgerichtet sein. Den Angeboten für den Einstieg in 
den Schneesport (Settings Familien und Schulen) muss beson
dere Bedeutung beigemessen werden.

5. These
Für Kinder und Jugendliche bzw. für die Settings Familien, 
Schulen, Gruppen Gleichaltriger und Clubs besteht ein positives 
und nachhaltiges Schneesporterlebnis aus einer zielgerichteten 
Kombination folgender Angebotskomponenten: 
•	Planung/Organisation
•	Material
•	Anreise/Rückreise
•	Bergbahnen
•	Pisten und Snowparks
•	Sicherheit
•	Verpflegung
•	Unterkunft
•	Unterhaltung
•	Betreuung/Instruktion
•	Finanzielle Tragbarkeit
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Engagements – Propositions 

Fiche de travail pour le travail de groupe  
du lundi

Focalisation sur l’école et les offres forfaitaires  
(engagement no 2)
Les mesures nationales d’encouragement des sports de neige 
doivent se focaliser principalement sur l’école obligatoire et les offres 
forfaitaires. C’est le meilleur moyen de maximiser l’effet de levier. 

�Camps et journées hors-cadre sous forme d’offres 
forfaitaires (engagement no 3)
Deux formes d’offres forfaitaires doivent être élaborées:
•	Journées hors-cadre pour les écoles/classes (journées de sports 

de neige) à partir de la 3e année
•	Camps pour les écoles/classes à partir de la 5e année

Composantes de l’offre
(thèse 5 de l’atelier 1)

Prestations (Base: facteurs de succès définis  
dans le cadre de l’atelier 1)

Standard minimal
(Exigence qualitative)

Planification/Organisation Plateforme: réservation d’offres forfaitaires (offre for
faitaire: incluant toutes les composantes)

Manipulation simple

Matériel Ski/SB, chaussures de ski/SB, casque, vêtements Matériel actuel

Trajet aller/Trajet retour Prix forfaitaire train/autobus TP standard

Remontées mécaniques Différentes formules d’abonnement (carte journalière) Standard RMS/SKUS

Pistes/Parks Inclus Standard SKUS

Sécurité Incluse Standard RMS/SKUS

Repas Repas et collations (dix-heures, dîner, quatre-heures) Alimentation «saine»

Activités récréatives Informations et animation pendant le voyage Adaptées aux élèves

Encadrement/Instruction Personne compétente à l’intérieur et sur les pistes Moniteurs J+S ou au moins formation équivalente

Prix total par enfant et par jour CHF ???

Les valeurs de référence à prendre en compte dans ce contexte pourraient être les suivantes:

Offre forfaitaire «Camp»

Composantes de l’offre
(thèse 5 de l’atelier 1)

Prestations (Base: facteurs de succès définis  
dans le cadre de l’atelier 1)

Standard minimal
(Exigence qualitative)

Planification/Organisation Plateforme: réservation d’offres forfaitaires (incluant 
toutes les composantes )

Manipulation simple

Matériel Ski/SB, chaussures de ski/SB, casque, vêtements Matériel actuel

Trajet aller/Trajet retour Prix forfaitaire train/autobus TP standard

Remontées mécaniques Formules d’abonnement (différentes formules en fonc-
tion du nombre de jours)

Standard RMS/SKUS

Pistes/Parks Inclus Standard SKUS

Sécurité Incluse Standard RMS/SKUS

Repas 3 variantes: pension complète, demi-pension et restau-
ration autonome

Logement Hébergement sous forme de camp avec des dortoirs Dortoirs de 8 lits au maximum

Activités récréatives Sports complémentaires ; événements thématiques Au moins 1× par semaine

Encadrement/Instruction Direction compétente dans la maison et sur les pistes Moniteur J+S ou au moins formation équivalente

Prix total par enfant et par semaine CHF ???

Offre forfaitaire «Journée hors-cadre» (journée de sports de neige)
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2.	 Vorschläge für Festlegungen 

Arbeitsblatt Gruppenphase Montag

Fokus Schule und Package-Angebote (Festlegung 2)
Bei der Entwicklung nationaler Massnahmen zur Schneesport-
förderung liegt der Hauptfokus im Bereich der obligatorischen 
Schule und auf Package-Angeboten. Auf diese Art und Weise ist 
die Hebelwirkung am grössten. 

�Lager und Tagesevents als Package-Angebote (Festlegung 3)
Es sollen zwei Formen von Angebots-Paketen ausgearbeitet 
werden:
•	Tagesevents für Schulen/Schulklassen (Schneesporttage)  

ab 3. Klasse
•	Lagerangebote für Schulen/Schulklassen ab 5. Klasse

Angebotskomponenten
(gem. These 5 aus WS 1)

Leistungen
(Grundlage: Erfolgsfaktoren aus WS 1)

Minimalstandard
(Qualitätsanspruch)

Planung/Organisation Plattform: Buchung von Package-Angeboten  
(Pauschalangebot: alle Angebotskomponenten 
inklusive)

Einfach Handhabung

Material Ski/SB, Ski/SB-Schuhe, Helm, Kleidung Aktuelles Material

Anreise/Rückreise Bahn/Autobus – Pauschalpreis Standard ÖV

Bergbahnen Abonnement-Varianten (Tageskarte) Standard SBS/SKUS

Pisten/Parks Inbegriffen Standard SKUS

Sicherheit Schneesport Inbegriffen Standard SBS/SKUS

Verpflegung Verpflegung (Znüni, Mittagessen, Zvieri) «Gesunde» Ernährung

Unterhaltung Informationen und Unterhaltung während der Reise Schülergerecht

Betreuung und Instruktion Kompetente Leitungspersonen im Haus  
und auf der Piste 

J+S-Leiter- oder mindestens gleichwertige Ausbildung

Gesamtpreis pro Kind pro Tag CHF ???

Die verbindlichen Eckwerte für die Angebotsgestaltung könnten wir folgt aussehen:

Angebots-Package «Lager»

Angebotskomponenten
(gem. These 5 aus WS 1)

Leistungen
(Grundlage: Erfolgsfaktoren aus WS 1)

Minimalstandard
(Qualitätsanspruch)

Planung /Organisation Plattform: Buchung von Package-Angeboten  
(mit Offerten für alle Angebotskomponenten)

Einfach Handhabung

Material Ski/SB, Ski/SB-Schuhe, Helm, Kleidung Aktuelles Material

Anreise/Rückreise Bahn/Autobus – Pauschalpreis Standard ÖV

Bergbahnen Abonnement-Varianten (diverse Mehrtagesmodelle) Standard SBS/SKUS

Pisten/Parks Inbegriffen Standard SKUS

Sicherheit Inbegriffen Standard SBS/SKUS

Verpflegung Verpflegungsvarianten (VP, HP, Selbst-Verpflegung)

Unterkunft Lagerunterkunft mit Mehrbettzimmern Max. 8-Bettzimmer

Unterhaltung Ergänzungs-Sportarten; Lagerevents Mind. 1× pro Lagerwoche

Betreuung/Instruktion Kompetente Leitung im Haus und auf der Piste J+S-Leiter- oder mindestens gleichwertige Ausbildung

Gesamtpreis pro Kind pro Woche CHF ???

Angebots-Package «Tagesevent» (Schneesporttag)
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Engagements – Propositions (fiche de travail pour le travail de groupe du mardi)

	
  

Base de discussion: voir le document Mindmap. 

Plateforme nationale (engagement 4)
Il est prévu de créer une plateforme nationale pour coordonner 
toutes les mesures d’encouragement des sports de neige.

Suite des travaux (engagement 5)
•	Le comité de pilotage s’installe aux commandes d’un réseau 

qui exerce la haute surveillance sur la plateforme nationale. Ce 
réseau assure la qualité minimale de toutes les offres publiées, 
supervise les activités de la plateforme et encourage l’échange 
régulier d’informations entre les acteurs.

•	Dans un premier temps, la plateforme sera mise sur pied 
conformément aux directives du réseau et, dans un deuxième 
temps, elle sera dotée de structures définitives permettant de 
pérenniser son exploitation. 

•	Pour pouvoir porter leurs fruits, les mesures d’encourage-
ment des sports de neige axées sur l’école obligatoire doivent 
s’appuyer sur une volonté politique et sur une base juridique 
appropriée, en particulier au niveau des communes et des can-
tons. Les membres du réseau s’engagent à promouvoir cette 
volonté dans le cadre de leurs possibilités institutionnelles et 
juridiques.
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Arbeitsblatt Gruppenphase Dienstag

	
  

Diskussionsgrundlage: Siehe Mindmap-Dokument. 

Nationale Plattform (Festlegung 4)
Zur Koordination aller Massnahmen zur Schneesportförderung 
soll eine nationale Plattform geschaffen werden.

Weiteres Vorgehen (Festlegung 5)
•	Der Steuerungsausschuss instituiert sich als Cockpit eines 

Netzwerks, das die Oberaufsicht über die nationale Plattform 
innehat. Das Netzwerk sichert die minimale Qualität aller pub-
lizierten Angebote ab, beaufsichtigt die Aktivitäten der Platt-
form und fördert den regelmässigen Informations-Austausch 
unter den Stakeholdern.

•	In einer ersten Phase soll die Plattform gemäss den Richtlinien 
des Netzwerkes aufgebaut und in einer zweiten in definitive 
Strukturen für den nachhaltigen Betrieb übergeführt werden. 

•	Eine erfolgreiche Schneesportförderung mit dem Hauptfokus 
im Bereich der obligatorischen Schule setzt die politische 
Bereitschaft und die entsprechenden rechtlichen Rahmen
bedingungen insbesondere auf Stufe der Gemeinden und 
der  Kantone voraus. Die Mitglieder des Netzwerks setzen sich 
im Rahmen ihrer institutionellen und rechtlichen Möglichkeiten 
dafür ein, diese Bereitschaft zu fördern.
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Participants 

Nom Prénom Organisation Fonction

Aellen Gaby Swiss Snowsports Head of Marketing

Ammann Daniel Swiss Snowsports Präsident Ski- + SB Schulenverband GR

Arkin Rachel PostAuto Schweiz AG Entwicklung  
und Mobilitätslösungen

Produktmanagerin Freizeitverkehr

Bättig Christian Verband Schweizerischer Sportartikel- Lieferanten SPAF Vorstandsmitglied

Bergamin Domenico HTW Chur ITF Wiss. MA Tourismus

Bigler Hans Swiss-Ski Projektleiter Breitensport

Bignasca Marco G+S Ticino capoufficio cantonale G+S

Bösch Roland Swiss Jugend-Langlauflager Präsident

Botfield Christophe Etat de Vaud, Service de l'éducation physique Conseiller pédagogique EPS

Brin Martin Abteilung Sport BSM Kt. Bern Abteilungsleiter Sport

Bruggmann Peter Verband Schweizer Sportfachhandel Präsident

Brunner Mariette Loipen Schweiz/Swiss Ski Präsidentin

Cadlolo Timo Ticino Turismo
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Campell Riet R. Swiss Snowsports Direktor

Cerny Marco Servicestelle Wintersportwochen Projektmanager (Referent)
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Codoni Davide SECO Stv. Ressortleiter

Conrad Judith Swiss Olympic

De Buman Dominique Remontées Mécaniques Suisses Président, Conseiller national

Diermeier Nicole Schweiz Tourismus Leiterin Marketing

Duc Marc-Henri Swiss Snowsports Président des ESS du canton de Vaud

Ebenegger Vincent Etat du Valais Responsable sport-école

Ehrler Hansueli Sport Kanton Schwyz Leiter Abteilung Sport

Frapolli Elia Ticino Turismo Direttore

Friche Michel Canton du Jura, Responsable Tourisme Responsable Tourisme

Furrer Gary Swiss-Ski Chef Breitensport

Furrer Reto Verband Schweizerischer Sportartikel- Lieferanten SPAF Vorstandsmitglied

Gisi Barbara Schweizer Tourismusverband STV Direktorin

Grolimund Roger Schtifti Foundation Co-Geschäftsführer

Grunder Ueli Amt für Sport Kt SG Amtsleiter Stv. 

Gschwend Marcus Bergbahnen Graubünden Geschäftsführer

Haldemann Olivia Schweiz Tourismus Projet Manager Winter
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Jeanneret Thierry Kanton Graubünden Leiter Graubünden Sport
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Kälin Markus Kanton Luzern, Sportförderung Leiter
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Kaufmann Rolf Juskila, Swiss-Ski Lagerleiter

Kehrli Beat FSB Letzi Sportamt der Stadt Zürich SV und Leiter FSB SK Letzi

Keller Karl Swiss-Ski 10 Jahre Lagerleiter Juskila

Keller Heinz Schweiz Tourismus Tourismusexperte

Kimmig Peter Schweiz. Bergführerverband Präsident Ausbildungskommission
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Kobi Christian Schneezüri.ch (ASSA) Präsident
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Kronenberg Urs PH St. Gallen Doz. Sport

Lazzarotto Boris Service cantonal du sport Responsable Jeunesse+Sport

Lehmann Therese Universität Bern Stv. Leiterin der Forschungsstelle Tourismus

Leimgruber Jean-Baptiste Etat de Vaud, Service de la promotion économique  
et commerce

Adjoint DECS

Lüscher Ueli Gemeinde Lager –

Meuli Daniela Lamprecht&Stamm SFB –

Moshfegh Yves Pädagogisches Zentrum Basel-Stadt Fachexperte Sport

Müller Christian Kanton Aargau, Sektion Sport Verantwortlicher Bewegte Schule

Niederberger Lukas Kanton Uri, Abteilung Sport Fachperson Sport

Pauchard Michel SBB RailAway Leiter Geschäftsbereich Tourismus

Pilloud Vincent République et Canton du Jura Chef de service

Polloni Rohner Gisela Volksschulamt Zürich Wiss. MA

Poo Andri Swiss Snowsports Chef Ausbildung

Primus Roland Schweizer Schneesport Berufs- und Schulverband SSBS

Raab Christian Volkswirtschafsdirektion Kanton Uri Abteilungsleiter Abt. Wirtschaft und Tourismus

Rapin Maurice Seilbahnen Schweiz SBS Vizedirektor, Leiter Tourismus & Mitgliederservice

Ray Jean-Claude Swiss Olympic Verbandsmanager

Repond Fabienne Schweiz Tourismus Leiterin Content Management

Reymond Sébastien ASSA Generalsekretär

Righenzi Simone Swiss Olympic Verbandsmanager

Rogenmoser Roman Swiss-Ski Projektleiter GPM

Rossetti Claudio Sport Ferien Resort Fiesch Direktor

Schegg Roland HES-SO Valais-Wallis Prof. + Forschungskoord.

Schlyja Philipp Schweizerische Bundesbahnen Leiter Kundenentwicklung

Schmellentin Andri FIS Alpine Ski WM St. Moritz 2017 Dep. Leiter Marketing

Schmid Ruedi SVSS Präsident

Schötzau Stefan Sportamt Kanton Zürich Chef Sportamt

Steiger Kathrin Schtifti Foundation Operative Geschäftsleitung

Stettler Jürg Hochschule Luzern – ITW Forschungsleiter

Stöckli Ralph Swiss Olympic Leiter Abteilung Leistungssport

Stoffel Berno touristische Unternehmung Grächen AG CEO

Stückelberger Ueli Seilbahnen Schweiz SBS Direktor

Stückelberger Alexis Sportamt Basel-Stadt Leiter J+S

Stutz Armin LCH Dachverband Schweizer Lehrerinnen und Lehrer Präsident der LCH-Stufenkommission Sek I

Trombitas Mila HES-SO Valais-Wallis Leiterin Studiengang Tourismus

Tschanz Fritz W. Erziehungsdirektion Kt. Bern

Vetterli G.Beato Unione Transporti Pubblici-Turistici TI Presidente

Vögeli Pascale Cleven Stiftung Geschäftsführerin

Walser Roger Ostschweizer Verband der Seilbahnunternehmungen Geschäftsführer

Wellauer Urs Schweiz. Bergführerverband Präsident

Wiegand Doris Lamprecht&Stamm SFB –

Wüthrich Daniel beco – Standortförderung Leiter Tourismus und Regionalentwicklung

Zanetti Dayana G+S Ticino

Zenhäusern Dr. Josef FIS Verantwortlicher Development Programme

Züger Albi Skiclub Beverin Skiclub Beverin

Zwahlen Walter PL Berner Schneespasstage Projektleiter Schneesportförderung

     

20

Name Vorname Organisation Funktion
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